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M. LE CHANOINE JACQUES LÉPINE
NOMMÉ RECTEUR DU SÉMINAIRE
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'(Voir page_____ .___ •___ .V ■'

UNE INDUSTRIE POUR 
LES HANDICAPES 
A SAINT-JEROME

(Voir page 10)
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IA CONSTRUCTION DE LA 
SECTION ACADEMIQUE DE 

L’ECOLE MERE-MARIE-ANNE 
ESI ENCORE RETARDEE

(Voir page 15)

De source habituelle­
ment bien informée 
nous avons appris que 
M. le chanoine Jacques 
Lépine a été nommé 
recteur du séminaire 
de Sainte-Thérèse la se­
maine dernière, en rem- 
placment de M. l’abbé 
Gilles Drainville. On se 
rappellera que M. le 
chanoine Jacques Lépi­
ne avait été nommé vi­
caire épiscopal du cler­
gé et des communautés 
religieuses le mois der­
nier. Il conservera en­
core cette fonction du 
clergé au sein du Con­
seil presbytéral, mem­
bre du Conseil diocé­

sain de la pastorale et 

curé de la paroisse de 

Ayersville, à Lachute.
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Samedi soir d«rni*r l*s membres de l'Associetion Libérale -Fédérale du Comté de Labelle étaient 
conviés i un souper-bénéfice. Pris de 400 personnes ont profité de l'occasion pour rencontrer 
l'Honorable Léo Cadieux, ministre de la Défense nationale et député de Terrebonne. On voit ici 
en compagnie de l'Honorable Léo Cadieux MM. Ghislain Lapointe, notaire de Sainte-Agathe et 
qui agissait à titre de maître de cérémonie, Jean-Baron Lafreniire, maire de Sainte-Agathe, et M. 
Fernand Guindon, président de la section de Sainte-Agathe de l'Associafion Libérale-FécJérale du 
Comté de Labelle et principal organisateur du souper-bénéfice de samedi dernier.
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“J’AI vu i
SA 1 NI-JEROME ilEUE

LE DRAPEAU PO U i
LEO UEL NOUS AV 0 NS

TA NT LUTTE ET i E
PIETINE”F

— Léo Cadieux

Samedi soir dernier, lors d'un 
souper bénéfice tenu à l’hô­
tel La Calèche de Sainte-Aga­
the et organisé par l’Associa­
tion Libérale-Fédérale du Com­
té de I-abelle, l’honorable Léo 
Cadieux, député de Terrebonne 
et ministre de la Défense natio­
nale, a servi un véritable plai­
doyer pour le Canada aux quel­
que 400 convives présents.

“Depuis quelques années, a 
déclaré M Cadieux, plusieurs 
faussent le nationalisme. La na­
tionalisme doit être d'abord l’a­
mour de son pays. Nous nous

considérons comme divisés, com­
me sous-développés et comme 
délaissés alors qu’en réalité nous 
sommes gavés par la providen­
ce”. Puis M. Cadieux a dit que 
depuis les six années qu’il a 
eu l'honneur de représenter le 
comté de Terrebonne il avait 
été déçu de voir des conflits 
au Québec et de voir à Saint- 
Jérôme même le drapeau être 
piétiné. "Le drapeau, a déclaré 
M. Cadieux, pour lequel nous a­
vons tant lutté”. M. Cadieux 
faisait ainsi allusion à la ma- 

(suite à la page 3)



2- L’AVENIR DU NORD, jeudi 14 mars 1968

CARTES
PROFESSIONNELLES

Paul-E. Talbot,
O.D.

OPTOMETRISTE

Examen des yeux et 

prescription de verres

6741 rue St-Hubert 

272-7616 Montréal

GENDRON & 
LEFEBVRE

Arpenteurs-géomètres
Ingénieurs-conseils

Arpentage. Travaux publies 
et municipaux. Mécanique, 

Electricité, Structure. 
Calcul électronique

Edifice G.L. — Suite 200 
1 Place Laval 384-1260

Laval. P.Q.

Sur rendez-vous TEL. : 432-7266 — 435-6262

Wr Jacques ihiranlcau
CHIROPRATICIEN — RAYONS - X

202 rue St-Georges, suite 3 St-Jérôme
15 rue de l'Eglise Ste-Thérèse

DUHAIME, AUDY, 
VERREAULT ET ASSOCIES

INGENIEURS-CONSEILS

300. RUE LONGFRE — SAINT-JEROME — 438-4125

Brosseaü et Dussault
COMPTABLES

37 Legault Tel. 438-4194 Saint-Jérôme
PAUL BROSSEAU. A.P.A., auditeur public accrédité

___________________________________ ;________________

PAUL BROSSEAU, *■-■*■
AUDITEUR PUBLIC ACCREDITE

37 Legault Tel.: 438-4194 Saint-Jérôme

Résidence : Saint-Janvier, cté de Terrebonne

NOTAIRE

Montréal6669, rue St-Denis Tél. CR. 6-269:

CLEMENT, LEVESQUE & MERCIER
ARCHITECTES

434, rue Labelle, Saint-Jérôme, Que. 
SAINT-JEROME 436-1444 — SAINTE-THERESE 435-5083

MATHIEU & FORGET
AVOCATS - BARRISTERS

Guy Mathieu, LL.B. — André Forget, LL.L.

347. RUE ST-GEORGES TEL. : 432-9759'
ST-JEROME Code régional : 514

Desjardins it Sauriol
INGENIEURS-CONSEILS

® Travaux publics • Bâtiments 
• Travaux municipaux

400, boul. Labelle Chomedey 681-9221

DU NOUVEAU
POUR VOS LOYERS

Le Gouvernement du Québec désire assurer un régime 
qui favorise davantage la conciliation entre locataires et 
propriétaires. A cet effet, une mesure salutaire vient d'être 
adoptée à l'unanimité par votre Assemblée législative.

POUR LES MUNICIPALITÉS

Toute municipalité peut étendre à son territoire l'applica­
tion de la Loi pour favoriser la conciliation entre locataires 
et propriétaires. A cette fin, la municipalité doit adopter 
une résolution à la majorité absolue de son conseil et la 
transmettre à la Commission des Loyers avant le 22 mars 
1968, à l'adresse suivante:

Commission des Loyers,
19 ouest, rue LeRoyer, chambre 200, 
MONTRÉAL.

POUR LES LOCATAIRES 
ET PROPRIÉTAIRES

C'est à votre Conseil municipal qu'incombe doré­
navant la responsabilité de décréter l'application 
de cette Loi adoptée par le Gouvernement du 
Québec en votre faveur.

GOUVERNEMENT DU QUÉBEC

L’AVENIR DU NORD A VOTRE SERVICE — 438-1350

2 SALONS MODERNES

iieliky*: usi dkl & fils
DIRECTEUR DE FUNERAILLES

136 rue Labelle — 400 rue Labelle
Tél. : 438-1234 St-Jérôme

Service d’ambulance privée

Hon. L. René Beaudoin, C.P., CR.
AVOCAT — LAWYER

315 St-Georges 432-7272 St-Jérôme

N'oubliez pas
Y '-- . 4 •

de réserver 

l'Avenir du Nord 

chez votre

de journaux

MALLETTE, NORMANDIN & CIE 
RENE DE COTRET & CIE

Comptables agréés — Chartered Accountants

ASSOCIE RESIDENT: ANDRE MASSE, C.A.

BUREAUX

Montréal Ottawa
Québec Drummondville

Nicolet Trois-Rivières
Gatineau Chicoutimi

336, rue Labelle St-Jérôme, Comté Terrebonne Tél.: 438-1201
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Parmi les quelque 400 con­
vives présents au souper bénéfi­
ce organisé par l’Association 
Libérale-Fédérale du Comté de 
Labelle. samedi soir dernier à 
l’hôte) La Calèche de Sainte- 
Agathe, on remarquait plusieurs 
personnalités de la région. M. 
Ghislain Lapointe, qui agissait 
comme maître de cérémonie, 
présenta tout d'abord les per­
sonnalités assises à la table 
d’honneur : M. Jean-Baron La- 
frcnière, maire de Sainte-Aga­
the, et son épouse; Me Jean 
Guérin, directeur de la Fédéra­
tion Libérale du Canada, et son 
épouse; M. Maurice Dupras, pré­
sident de l'Association Libérale- 
Fédérale du Comté de Labelle, 
et son épouse; M. Gérard Ver- 
mette, président de l'Associa­

tion Libérale du Comté Provin­
cial de Terrebonne, et son épou­
se; ainsi que M. Fernand Guin- 
don, président de la section de 
Sainte-Agathe de l’Association 
Libérale-Fédérale du Comté de 
Isabelle et principal organisa­
teur de la soirée, et son épouse

On remarquait également la 
présence de MM. Donat Boivin. 
maire de Saint-Jovite, Léopold 
Guay, maire de la paroisse de 
Sainte-Agathe-des-Monts, M. Va­
lade. maire de la municipalité 
d'Yvry-sur-le-Lac, Lucien Le­
clerc, pro-maire de Sainte-Anne- 
des-Plaines, ainsi que plusieurs 
échevins de difféientes muni­
cipalités On a pu remarquer 
aussi la présence de Me Denis 
Hardy, ex-député du comté de 
Terrebonne à l'Assemblée légis­
lative.

J’AI VU . . .
(suite de la page 1) 

nifestation organisée par le Ras­
semblement pour l'Indépendan­
ce Nationale lors du passage de 
la Caravane du Centenaire à 
Saint-Jérôme l’automne dernier. 
Lors de cette manifestation le 
drapeau du Canada avait été 
foulé aux pieds, déchiré puis 
brûlé.
LES MODERES 
NE SONT PAS 
ENTENDUS

Par la suite M Cadieux a dé­
claré qu’il est un nationaliste 
tic bon a loi Un nationaliste qui 
comprend les problèmes de ses

commettants et qui veut les 
bien représenter. “Je crois que 
vous êtes tous comme moi des 
modérés, a-t-il poursuivi. Les 
modérés représentent la grosse 
partie de la masse”. Constatant 
ensuite que les enfants se font 
endoctriner par certains profes­
seurs et par des pêcheurs en 
eau trouble, M. Cadieux a dé­
claré : "Les modérés comme
vous et moi ne sommes pas en­
tendus. C'est peut-être notre er­
reur. C'est la raison pour la­
quelle j'attache tant d’importan­
ce à la tenue d’assemblées com­
me celle de ce soir.”

Selon M. Cadieux c’est dans

L’hon Paul Martin, ministre des Affaires extérieures 
du Canada et l'un des candidats les plus en vue à la
succession Pearson, sera à Saint-Jérôme, samedi soir, le 16
mars, à 7:30 heures p.m., à l'Hôtel Lapointe.

Cette réunion est spécialement convoquée pour que les 
45 délégués (30 délégués officiels et 15 substituts) de cinq 
comtés qui forment la région des Laurentides à la Fédé­
ration Libérale du Canada, section du Québec, puissent ren­
contrer l’hon. Martin. Aux délégués s’ajouteront les repré­
sentants des journaux de la Métropole et de la région.

Les cinq comtés dont il s’agit plus haut sont Terrebonne, 
Labelle, Argetitouil-Dcux Montagnes. Joliette et Berthier. 
Saint-Jérôme a été choisi comme site de la réunion, parce
que cette ville est au centre de la région.

L'hon Paul Martin est le second des candidats à visiter 
la région, l'hon. John Turner y étant passé il y a quelques 
jours D'autres viendront au cours des deux prochaines se­
maines.

La visite fie l'hon. Martin est d'autant plus attendue 
que le vétéran de la politique canadienne compte nombre 
de sympathisants dans la province de Québec, et même 
dans la région.

On sait que le congrès national du parti aura lieu à 
Ottawa les 4, 5 et 6 avril.

DENIS HARDY, BA"LLL'
AVOCAT

DE L'ETUDE LEGALE

DORAIS HARDY WURTELE
336, rue Labelle Suite 104
Saint-Jérôme Tel. 438-7447

de telles assemblées que les mo­
dérés peuvent faire valoir leur 
attachement au pays. Cette der­
nière remarque l’a amené à di­
re que “ce n’est pas à ce mo­
ment-ci qu’il faut dételer, qu'il 
faut tout abandonner. Nous de­
vons toujours lutter. Lutter a­
fin que les Canadiens français 
puissent obtenir tous les droits 
qui leur reviennent.”

Par la suite M. Cadieux a dé­
claré que les fédéralistes souf­
frent d'une politique du silen­

ce depuis cinq ans. Selon lui 
peu importe ce que font les 
Canadiens français à Ottawa il 
n’en est pas fait mention. Et 
même souvent d’autres s’arro­
gent la paternité des idées émi­
ses par les fédéralistes. Et pour­
tant, selon M. Cadieux, "les re­
présentants français à Ottawa 
cherchent à donner au Québec 
ce qui est souhaitable de lui 
donner. Nous ne voulons pas, 
de poursuivre M. Cadieux, relé­
guer la province de Québec au. 
second plan.”

Au début de la soirée le maî­
tre de cérémonie, M, Ghislain 
Lapointe, et le maire de Sainte- 
Agathe-des-Monts, M. Jean-Ba­
ron Lafrenière, avaient rappe­
lé que l’Honorable Léo Cadieux 
a passé quelques années de sa 
vie dans cette municipalité. M. 
Lafrenière avait ajouté par la 
suite que M. Cadieux remplit 
très bien son rôle et que les 
conseils municipaux savent bien 
où s'adresser lorsqu'ils ont be­
soin d’aide pour solutionner 
leurs problèmes.

m %

(L’Honorable Paul Martin, Secrétaire d’Etat aux Affaire* extérieure* et candidat à la chefferie du 
parti libéral, et l’Honorable Jean Marchand, ministre de la Main-d’Oeuvre et de l’Immigration 
et chef de Paile québécoise du parti libéral fédéral. L’honorable Paul Martin sera à Saint-Jé­
rôme samedi soir.

Jour rt nuit! Profitez de TMS 

YEiÆ-MESSAIE SEBSYif E

438-1261
330, rue St-Georges

• Un service d'appels téléphoniques qui prend 
les messages quand vous n'étis pas IA !

• Téléphonistes bilingues et assermentées. 
Coût peut élevé.

Saint-Jérôme. Que.
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DUEL JOHNSON-TRUDEAU

V
On peut très bien ne pas être d'accord avec les idées 

de M. Pierre Elliot Trudeau; cette divergence d'opinion ne 

prend pas nécessairement la dimension d’un alignement poli­

tique car le ministre de la Justice rencontre des partisans et

»
des adversaires à l'intérieur de son parti; cette situation 

connue de tous reflète un des aspects sains de notre démo-

T
Que Monsieur Johnson attaque ce candidat au leader­

ship du parti libéral fédéral, cela est très normal; le dernier 

discours du trône à Québec, vague, superficiel, donne au chef 

de l'Union Nationale tout le temps nécessaire pour ''tripoter" 

dans les affaires générales. C'est aussi une très vieille tac-

Ü
 tique que de masquer son incompétence sous le fard d'obs­

cures menaces à l’endroit de la vie même de la nation fran­

çaise du Québec.

f
Sans lui attribuer le sens de l'histoire même s'il a fait 

"le chemin du Roy", nous devons admettre que M. Johnson 

cultive une bonne mémoire. Les critiques de M. Trudeau con­

tre le régime Duplessis furent nombreuses, sérieuses et fort 

efficaces. M. Johnson a donc le double devoir de venger son 

père spirituel Duplessis malmené par Trudeau et aussi, de 

suivre les traces du chef: "fouiller" dans les élections fédé­

rales tout en se défendant bien d’y intervenir de quelque ma­

nière que ce soit.

Î
 Cependant, à côté de critiques objectives et honnêtes

il est des prises de positions mesquines et révoltantes 

Quand M. Johnson camoufle ses attaques et ses interventions 

sous les dehors du patriote offensé, du défenseur de la lan- 

française, le ridicule tue l’indignation.

André Forest

____________J
î Avez-vous songé à renouveler 
I votre abonnement ?

| Profitez du début de l’année 
pour le faire

; NOM : ....................................................
I ADRESSE : ..............................................

(EN LETTRES MOULEES S.V.P.)
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(avèc Marcel Lalonde)
(L'Avenir du Nord — 11 mars 1898 — il y a 70 ans) — 

"Une mère de famille, dont le coeur n'a pas cessé un seul 
instant de battre pour ses nombreux enfants, une épouse 
aussi fortement attachée à son vieil époux après cinquante- 
six années d'union qu'à l'aurore de sa vie conjugale, vient de 
disparaître. Mme Isidore Labelle laisse une nombreuse pos­
térité et son vieil époux, entouré de ses 98 enfants, petits- 
enfants et arrière-petits-enfants, mérite bien, certes ! le titre 
de patriarche."

Eux-mêmes maintenant de vénérables patriarches, 
les arrière-petits-enfants de Madame Labelle, si Dieu 
leur a prêté vie. Ils eurent à leur tour de nombreux 
enfants. Une famille de chez-nous Qui porte bien son 
nom, et dont la participation à la “revanche” (les 
curés Labelle exclus bien entendu) a été très active, 
comme l'indique l’annuaire téléphonique.

— O O —

(L'Avenir du Nord — 11 mars 1898 — il y a 70 ans) — 
"Le docteur Longpré fait connaître au jury le résultat de 
son examen du cadavre. A 11 Va du soir, les jurés ont rendu 
le verdict suivant: — Que le nommé Miliaire — dont le 
jury du coroner n'a pu se procurer le premier nom — 
trouvé ce matin le 6 mars 1898, sur la ferme de M. Tous­
saint Lajeunesse, cultivateur, de la paroisse de Saint-Jérô­
me, comté et district de Terrebonne, est parti à pied de la 
gare du Pacifique Canadien, en la ville de Saint-Jérôme, 
dans la direction de Montréal, en état d'ivresse avancée, 
qu'il s'est égaré et est mort gelé sur la ferme en question."

Le processus de passer de "chaud'' à “congelé" 
n'est pas sans comporter de bien drôles sensations. 
Tout de même, s’il nous arrive de nous mettre “chaud”, 
faisons comme Miliaire, prenons la “track", pas la 
route, et allons nous refroidir SEUL dans le champ et 
dans le voyage.

— 00 —
(L'Avenir du Nord — 8 mars 1918 — il y a 50 ans) — 

"Mardi dernier, un auditoire nombreux et choisi s'était 
réuni dans la grande salle du palais de justice pour en­
tendre M. André Fauteux, avocat, de Montréal, parler de 
Napoléon 1er. L'orchestre égaya la soirée par quelques 
morceaux de musique."

Je vous avouerai bien franchement qu’entre une 
conférence sur Napoléon 1er, par Me André Fauteux, 
avocat, et ma chaise “berçante”, cette dernière aurait 
obtenu gain de cause. Ecouter, comme ça, parler un 
avocat, sans pouvoir placer un mot est un supplice 
que je n’accepte pas de supporter. Il n’est pas dans 
mes habitudes de laisser ces gars-là gagner par défaut

— O O —

(L'Avenir du Nord — 8 mars 1928 — il y a 40 ans) — 
'D'après les détails que nous avons pu nous procurer. Ma­

dame Léon Duquette, après avoir sauvé deux de ses enfants 
voulut retourner pour sauver son bébé, âgé de deux ans, 
malgré les conseils de son mari, ce fut pour son malheur, 
car on la retrouva morte. Une jeune fille de 17 ans, Berna­
dette, perdit aussi la vie, de même que le bébé Paule-An- 
nette, âgée de 2 ans. Deux autres jeunes filles ont dû être 
transportées à I hôpital ce matin. M. Duquette s'est griève­
ment blessé et brûlé à la figure, aux mains et aux jambes 
en opérant le sauvetage de sa famille."

Les éditions subséquentes de notre journal indi­
quent que la maison incendiée était située sur la rue 
St-Georges, en plein carré, et voisine de celle de mon­
sieur Fournier. Tous les grands du village assistaient 
aux funérailles.

— O O —

(L'Avenir du Nord — 12 mars 1943 — il y a 25 ans) — 
"Extrait d'un discours en chambre de l'hon. Adélard God- 
bout, le 25 février: — "Ce n'est pas seulement Québec qui 
est ma patrie, c'est le Canada. Et comme champ d'action 
pour mes fils, je ne veux pas uniquement le Canada, mais 
l'Amérique tout entière."

Godbout I affirme. Trudeau le propose, et Lalonde 
l’appuie.

— O O —

L'Avenir du Nord — 13 mars 1958 — il y a 10 ans) — 
M. René Gascon, barbier de St-Jérôme, a été choisi com­

missaire d écoles la semaine dernière, lors d'une assemblée 
régulière de la Commission scolaire. M. Gascon prendra la 
place de M. Léo Boyer, commissaire décédé récemment."

Lt c’est ainsi que depuis 10 ans, Monsieur Gascon 
se rend utile à la société au sein de la Commission 
scolaire, dont il est maintenant le président.
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FUNERAILLES DU CHANOINE MANSEAU
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C'*st mercredi dernier i 3.00 hre* p.m. qu'avaient lieu le* funérailles du chanoine Paul Manteau. 
C'est Mgr Emilien Frenette, assisté de six prêtres qui a célébré l'office funèbre.
Cette photo a été prise pendant l'absoute, à lafin du service.
Nous voyons de gauche à droite: Mgr Emilien Frenette, M. l'abbé André Racine, M. l'abbé Ronald 
Labonté, M. l'abbé Mario Foucault et le père Damasse Caron.
On remarquait également la présence de l'évêque de Hull et ancien curé de St-Jérôme, Mgr Paul- 
Emile Charbonneau.
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Mercredi soir dernier, M. Marcel Glbeault, secrétaire-administra­
teur é la Commission scolaire régionale Dollard-des-Ormeaux, 
recevait, en considération des dix années qu'il a consacrées à la 
cause de l'éducation, la médaille de bronze de l'ordre du Mérite 
de la Fédération des Commissions Scolaires Catholiques du Qué­
bec. C'est M. Claude Hotte, président de la Commission scolaire 
régionale Dollard-des-Ormeaux, qui a remis la décoration à M. 
Gibeault.

Un vol de $80 
au restaurant 
Paul Sandwich
Samedi soir dernier un cagou- 

lard pénétrait au restaurant 
Paul Sandwich, situé au 100 
rue Labelle à Saint-Jérôme, et 
obligeait la caissière à lui re­
mettre le contenu de la caisse, 
soit $80. Selon la description 
donnée par la caissière le ban­
dit serait âgé entre 20 et 30 
ans. Il mesure environ 5 pieds 
•1 pouces et pèse 140 livres. 
Comme signe particulier il par­
le de la gorge. Le bandit avait 
la figure cachée par une ca­
goule en laine noire et il était 
armé d’un revolver mesurant 
environ 10 pouces. C’est le dé­
tective Lionel Fiché, de la sû­
reté municipale, qui est chargé 
de l’enquête.

faites marcher vos 
doigts dans les
PAGES JAUNES
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Chaque semaine nous ramène un flot de vols à main 
armée, de vols avec affraction et de cagoulards. Et la 
situation ne fait qu'empirer. Mais que fait la police diront 
certaines gens. Nous leur répondrons que feriez-vous à 
la place des policiers ?

Si vous le voulez bien nous tenterons dans les pro­
chaines minutes de nous mettre à la place du policier. 
Qu’exige-t-on de lui? Depuis toujours on exige du candidat 
qu’il ait un certain degré d’instruction, la taille et le poids 
requis. Depuis quelques années on a ajouté une nouvelle 
exigence: le candidat doit réussir un examen donné par 
la fonction publique. Lorsqu’il est accepté on lui remet 
un uniforme et un revolver. L’entrainement se limite à 
une semaine ou deux. Pendant ce temps le nouveau est 
confié à un policier qui a quelques années d’expérience.

Selon nous on ne peut vraiment pas former des 
policiers de cette façon là. Tout ce qu'on fait c’est de 
l’amateurisme. Cependant, avant d’aller plus loin, nous 
tenons à faire remarquer que les policiers ne sont évidem­
ment pas responsables de cette façon de procéder. Ils 
tentent de faire leur travail le plus honnêtement possible. 
Et même, si on prend l’exemple de nos policiers de Saint- 
Jérôme, on voit que la plupart suivent des cours après 
leur travail. Plusieurs sont inscrits en criminologie à 
l’extension de l'enseignement de l'Université de Montréal. 
D’autres font partie de clubs de tir afin d’apprendre à 
manier les armes qu’ils ont à leur disposition et aussi 
pour pouvoir viser le plus juste possible au cas où ils 
devraient se servir de leurs armes.

On peut également se rendre compte du désir des 
policiers d’avoir une meilleure formation professionnelle 
en consultant “A l’Appel”, la revue mensuelle de l’Associa­
tion des Policiers de la Cité de Saint-Jérôme Inc. On y 
trouve entre autres une chronique régulière sur l'enquête 
criminelle. Les policiers peuvent y trouver souvent les 
réponses aux questions qu’ils se posent.

Dans le numéro du mois de mars de cette revue on 
trouve un éditorial touchant justement sur la formation 
professionnelle. Voyons donc quelques citations de ce 
texte signé par le capitaine Marcel Poirier. “Depuis 
très longtemps les policiers réclament la possibilité de 
se perfectionner dans la profession qu’ils aiment. . . Le 
travail du policier a évolué énormément depuis les deux 
dernières décades. Le policier est appelé beaucoup moins 
souvent maintenant à user de force physique; mais par 
contre les problèmes rencontrés sont plus fréquents et 
beaucoup plus difficiles. . . Une ou des écoles spécialisées 
s’imposent. Les policiers veulent s’améliorer et élever leur 
statut et sont décidés à faire les sacrifices qui s’imposent 
en autant que la possibilité leur en sera donnée."

L’attitude des policiers est très encourageante selon 
nous car il faut absolument qu’on prennent au sérieux 
le problème de la formation du policier. Comme nous 
le disions au début l’entrainement actuel forme des ama­
teurs. L’entrainement actuel correspond aux problèmes 
qui se posaient il y a 20 ou 30 ans. Si on veut que le 
policier lutte efficacement contre la pègre qui, de plus 
en plus, emploie des techniques et des armes modernes, 
on doit lui fournir tout ce dont il a besoin.

En 1968 un policier qui se promène avec un revolver 
dans son étui ne fait plus peur aux bandits s’il ne sait 
pas s’en servir. Les policiers ne font pas peur non plus 
aux bandits s’ils ne sont pas en nombre suffisants pour 
bien couvrir le territoire qu’ils ont à protéger.

Nous croyons qu'il est urgent que le conseil municipal 
de Saint-Jérôme fasse pression auprès du gouvernement 
afin que ce dernier mette sur pied une école de la police 
où les étudiants pourraient apprendre, en plus du manie­
ment des armes, les diverses techniques policières et les 
méthodes de prévention du crime. Nous croyons, en ter­
minant. que le conseil ne devrait pas attendre qu’une 
autre municipalité prennent cette initiative car à s’atten­
dre les uns les autres on attend longtemps.
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NOUVELLES DU M.F.C. DE STE-MARCELLE
Le Mouvement des Femmes Chrétiennes de la paroisse Ste- 

Marcelle, tenait récemment son assemblée régulière. Après le 
compte rendu du travail du mois la présidente, Mme Cyrille 
Gascon, adressa le mot de bienvenue. On procéda ensuite au 
choix d'une nouvelle conseillère; Mme Léopold Charbonneau fut 
élue. Plusieurs points intéressants ont été discutés et les person­
nes présentes furent invitées à émettre leurs opinions en ce qui 
concerne le groupement de tous les centres d'entraide en un 
seul, c'est-à-dire en un ouvroir central. L’assistance au complet 
s'est prononcée contre ce projet apportant les objections sui­
vantes : ce mouvement deviendrait commercial et n'aurait plus 
d'âme, la distance serait parfois trop grande pour certaines per­
sonnes, la gène serait aussi un autre obstacle et enfin plusieurs 
familles seraient sûrement oubliées vu le grand nombre de de­
mandes. Sur ce. la présidente a suggéré de faire venir une per­
sonne du Service Social, lors de la prochaine réunion, afin d’ex­
pliquer ce nouveau projet de façon détaillée. Ceci fut suivi d’un 
forum concernant la femme au point de vue familial, social et 
ecclésial. Cette rencontre semble s’être avérée enrichissante pour 
toutes et ces dames se quittèrent après avoir siroté un bon café 
et s'être donné rendez-vous pour le 20 mars.

★ ★ ★
ASSEMBLEE DES FERMIERES DE ST-JEROME

Invitation spéciale aux membres du cercle des Fermières de 
Saint-Jérôme, paroisse cathédrale, à l’occasion de leur assemblée 
régulière qui aura lieu mercredi le 20 mars à 8h. p.m. à leur 
local de la rue Parent. Cette soirée sera agrémentée d'une par­
tie récréative et la dégustation d'un délicieux goûter. Bienvenue 
aux intéressées.

★ ★ ★
BAL MASQUE

A l’occasion de la mi-carème, le Club Social de l'Hôtel-Dieu
de Saint-Jérôme, organise un bal masqué qui se déroulera à la
salle Royale de l'hôtel Lapointe, vendredi le 22 mars à 8h. 30
p.m. Pour cette circonstance, le masque sera de rigueur et des
prix seront remis aux personnes les mieux travesties. Des prix 
de danse et de présence seront aussi attribués. A l'issue de 
cette soirée on procédera au choix de la reine du Club Social 
1968. Cette dernière sera couronnée par Mlle Nicole Forget, reine 
du Club Social 1967 et reine du Carnaval 1968. A qui reviendra 
cet honneur ? C'est ce qu'apprendront les nombreuses personnes 
qui assisteront à cet événement mondain de bon goût qui prend 
de l'ampleur d'année en année Les billets sont actuellement en 
vente. On peut en obtenir en s'adressant aux membres ou en si­
gnalant 432-9711

★ * *

SOIREE FRANÇAISE
Le comité masculin de la Légion Canadienne de Saint-Jérôme 

section 190, organise une soirée française pour samedi le 23 mars 
à 19 heures 30 au local situé au 940 de la rue Deschambault qui, 
pour la circonstance, sera décoré à la française. A l'issue de 
cette réception il y aura dégustation de vin et de fromage arrosée 
de champagne. Les convives pourront ensuite évoluer sur des 
airs de java et de guinguette interprétés par un excellent or­
chestre ainsi qu'au son mélodieux de l'accordéon musette. Meil­
leurs voeux de succès à MM. Maurice Larose et Alain Hauseux 
qui sont les principaux organisateurs de cette soirée. Les entrées 
étant limitées, les intéressés devraient se hâter de signaler 438­
6556 pour réservations.

★ *

SOUPER CANADIEN
L’Ordre Fraternel des Aigles, invite toute la population à 

un souper canadien qui aura lieu samedi le 23 mars à 7h. p.m. 
au local 711 Fournier. Il va sans dire que ce souper comprendra 
des meLs bien de ehez-nous : fèves au lard, ragoûts de boulettes 
etc . . . Les convives auront ensuite le plaisir de danser au son 
d'un orchestre formidable et aux accords d'un excellent violon- 
neux. Gigues et danses carrées seront à l’honneur. Bon succès 
aux promoteurs de cette réception, MM Henri Durocher et Jacques 
Forget. Bienvenue à tous et toutes.

★ ★ ★
PIECES THEATRALES

I^a troupe théâtrale l’Arlequin présentera vendredi et sa­
medi les 15 et 16 mars à 20h. 30 en l'Auditorium de l’Ecole des 
Infirmières, SGANARELLE une comédie de Molière ainsi que 
POIL DE CAROTTE de Jules Renard. Invitation au public.

★ ★ ★
POUR VOUS RAFRAICHIR LA MEMOIRE

Samedi le 16 mars à 21 heures, danse de la St-Patrice, à la 
salle de la Canadian Legion à Shawbridge. Invitation au public.

Lundi le 18 à 8h. p.m. partie de cartes des Auxiliaires des 
Aigles au local 711 Fournier Invitation à tous et à toutes.

Mercredi le 20 mars à 20 heures 30, Social des Filles d'Isa­
belle au sous-sol de l’église Ste-Marcelle. Bienvenue aux membres 
et à leurs amies.

★ ★ ★
A BIEN Y SONGER : A douze ans, la femme se dessine; à quinze, 
elle s’ébauche; à dix huit, elle se peint; à vingt elle s’expose. 
Mais quel que soit son âge, ce n’est jamais une nature morte.

Lei Oraisons d'un prédicateur
Le carême, c’est la cendre qui marque nos 

fronts du signe de nos origines, c'est le violet 
qui remplace les éclats lumineux des couleurs 
de carnaval, c'est l’austérité dans nos habi­
tudes gastronomiques ou nos paris d'arrêter 
de fumer... et de boire. Mais c'est aussi la 
retraite paroissiale.

On est loin des retraites traditionnelles, 
sauf dans le cas ou les prédicateurs sont rete­
nus depuis 10 ans. Vous vous souvenez du 
genre, de la méthode : on précipitait le chré­
tien, en enfer, la tête première dès le pre­
mier soir pour le sauver le derner soir par 
une consécration solennelle à je ne sais quel 
bon protecteur de communauté.

Actuellement les paroissiens visent moins 
sur les voix tonantes, des bons “pères”, sur les 
sermons grandiloquents qui réveillaient en 
sursaut le manoeuvre endormi, blotti au 
chaud dans son manteau.

La méthode "dialogue" est à la mode : 
chercher ensemble réfléchir ensemble, che­
miner ensemble dans ses expériences spiri­
tuelles.

Pour bien répondre aux désirs avoués de 
leurs paroissiens, l’équipe presbytérale d’une 
paroisse a fait un sondage intéressant qui 
nous livre les grandes préoccupations du 
peuple de Dieu. On m’a permis d'y piger 
quelques réflexions . . .

"J'aimerais que la retraite soit homme 
et femme mariés ensemble".

On comprend ce que madame veut dire 
même si ça porte à sourire par sa présenta­
tion : Respecter l'unité du couple. Chez nous 
comme ailleurs, (voir clubs pour madame ou 
monsieur) n'avons-nous pas souvent traité nos 
gens en célibataires ? synonyme d’un salut 
individuel.

Beaucoup de chrétiens sont inquiets. De­
vant la rapidité des changements, devant la 
complexité des problèmes de vie moderne, les 
fidèles se sentent perdus, désarmés, dépour­
vus de solutions. Où est-ce qu’on s’en va.

"Péché hier, permis aujourd'hui, était-ce 
réellement péché hier".

“Assayer de dire où l'Eglise s'en vas ces 
temps-ci et si elle mène à la foi.

"Il faut garder la messe avec des chants 
chrétiens”.

Un changement de mentalité doit accom­
pagner un changement de structure. Les libé­
raux du 5 juin peuvent nous en dire quelque 
chose Ne faudrait-il pas se demander si on 
prend suffisamment le temps de former - de 

préparer les esprits aux réformes post-eonci 
liaires; à moins que ce soit une pure question 
de trimbalages d'autel, ou de chiffons nou­
veaux.

Il fallait s’y attendre ! comme il y a la 
“Grande Opération", il y a eu la "Grande 
question” sur la “Grande Vertu”. Mais main­
tenant ça se pose surtout différemment.

"La pilule ne devrait pas se discuter à l’E­

glise mais chez le docteur".
"J'aimerais que dans le mariage, tout soit 

permis entre époux afin qu'on puisse garder 
notre mari”.

"Parlons un peu plus fort aux hommes, ils 
ont la tête dure”.

Les options sont plus précises et plus per­
sonnelles comme vous le voyez mais la ques­
tion n'en reste pas moins mal posée. Autant 
le médecin que le prêtre n'auront le droit de 
permettre de défendre, mais le prêtre pourra, 
si on le lui permet, faire découvrir un idéal 
d’amour qui s'accommode mal aux options 
catégoriques et définitives - ça veut dire édu­
quer sa conscience.

Enfin on s’inquiète de sa responsabilité so­
ciale. Qu’est-ce qu'on doit faire ?

"Nous faire mieux comprendre nos respon­
sabilités envers tous nos frères de la terre. 
Que pouvons-nous pour eux, tant sur le plan 
spirituel que temporel".

“Les 30-40 sont complètement dépourvus 
de responsabilités vis-à-vis des jeunes, et je 
crois que c'est pour cela que ces derniers ne 
trouvent pas qui ils doivent suivre. Entretenir 
sur la responsabilité civile — religieuse et 
familiale".

Est-ce que le clou que l’Action Catholique 
essaye d’enfoncer dans la mentalité, réussirait 
à pénétrer un peu dans la conscience chré­
tienne ? : — se rendre responsable de ses 
frères.

Evidemment on a parlé des prédicateurs. Ce 
qui me surprend un peu c’est que l’on ne 
semble pas plus attaché que cela aux bons 
"Pères". Est-ce que la cote des séculiers se­
rait en monte ?

"Soyez concrets, simples et précis le plus 
possible".

"Sermons surtout très courts et dans le 
vent, c’est-à-dire suivant l’ère moderne”.

"Un jeune prédicateur serait souhaitable 
dans une paroisse comme la nôtre, dans la­
quelle pousse une jeunesse qui a soif de 
connaître et d’aimer".

11 semble que l’ère des prédicateurs tonnant 
et longtemps ne soit plus désiré. On préfère 
des prêtres qui baignent dans la Vie. qui sa 
vent marcher avec les hommes, qui portent 
le même fardeau (imaginez donc — on a la 
môme nature) mais tout en témoignant que 
l'ardeur de leur dévouement, la joie de leur 
gratuité, naissent de leur union à Dieu (ce 
n'est pas plus facile pour nous que pour 
vous)

Il y a encore quelques exceptions d'un autre 
monde qui préfèrent suivre docilement: "Je 
n'ai rien à ajouter, je suis soumise à ce que 
l’on nous enseigne par respect pour l’Egli­
se". mais ils deviennent de jours en jours de 
plus en plus rares, à mesure que la mort 
nous les ravit.

Ca sent bon de renifler le printemps . avec 
d'autres qui reniflent comme nous.

AMEN.

OBLIGATION POUR LES VILLES 
DE SE POURVOIR D'UN CORPS DE POLICE
Une nouvelle nous parvient 

à l'effet que le ministre de la 
Justice, l’honorable Jean-Jac­
ques Bertrand, a déposé en 
chambre un projet de loi vou­
lant qu’une commission de po­
lice avec service central char­
gé de l'information policière 
soit instaurée. La police pro­
vinciale changera donc d'appel­
lation et deviendra la Sûreté 
du Québec.

Au nombre des attributions 
accordées à cette commission de 
police, mentionnons le droit 
d’effectuer des enquêtes sur 
tout corps de police du Québec. 
Toutes les voiles de la provin­
ce, par cette loi, seraient obli 
gées de se pourvoir d'un corps 
de police.

En présence d’un cas où la 
sécurité publique serait en dan­

ger, cette loi permettrait la fu­
sion des corps policiers qui 
passeraient sous la tutelle du 
directeur général de la Sûreté 
du Québec: autre prérogative 
amenée par cette loi, les corps 
policiers auraient la permission 
de détenir les personnes pour 
interrogatoire pendant une pé­
riode déterminée.

Donner à la Société Cana­
dienne du Cancer, c’est invest ir 
dans la santé et le bonheur.

STUDIO DES COLIBRIS
Cours de peinture et de sculpture pour adultes et adolescents 

commençant au mois de mars

Série de 12 cours donnés par un professeur compétent

Le mercredi de 7.30 lires à 9.30 lires p.m.

S’adresser à 599 rue Dumont à Saint-Jérôme 
ou téléphoner à 438-1817 ou 432-7668
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« Dans tous les cas où le gouvernement est l’employeur immédiat ou 
ultime, l’objectif de sa politique doit être de maintenir un rapport aussi 
étroit que possible avec les salaires et autres formes de rémunération 
accordés par les bons employeurs du secteur privé; ce rapport doit 
être maintenu d’une façon courante, sans les retards excessifs et les 
remises au lendemain qui souvent se sont produits dans le passé et 
qui ont fini par engendrer le mécontentement, par réduire l’efficacité, 
et éventuellement par exiger des rajustements très considérables des 
salaires et des traitements. »

Troisième rapport du Conseil économique
du Canada, novembre 1966, page 202.

Le Conseil économique parlait pour le gouvernement fédéral qui, 
pourtant, s'efforce de payer les mêmes salaires que dans la grande 
entreprise. A plus forte raison ses remarques valent-elles pour le 
gouvernement du Québec, qui paie des salaires de 10 à 45 pour cent 
inférieurs à ceux de la grande entreprise.

Selon le Bureau fédéral de la statistique, le salaire moyen des employés 
du gouvernement du Québec était de $85.96 par semaine en décembre 
1966, alors que celui des employés du gouvernement fédéral travaillant 
dans le Québec était de $1 07.54. Selon la même source, le gouvernement 
de l'Ontario consacrait 16.1 pour cent de son revenu aux salaires de 
ses employés en 1966, alors que le gouvernement du Québec en con­
sacrait seulement 11.2 pour cent.

« Personne ne va prétendre qu'un ouvrier à $1 20.00 par semaine, 
c'est trop payé, avec les obligations qu'il a et le coût de la vie. »

Le premier ministre Daniel Johnson à
l'assemblée législative, le 20 octobre 1967.

Diane Anfouse, physiothérapeute au centre de réhabilitation de ta 
Commission des accidents de travail à Montréal. Il y a une 
trentaine de physiothérapeutes à l'emploi du gouvernement.

Il y a 12,000 ouvriers à l'emploi du gouvernement du 
Québec. 79 pour cent d'entre eux gagnent $1.55 ou 
$1.68 l'heure, ce qui fait des salaires de $62.00 et de 
$67.20 pour une semaine de 40 heures ou de $74.40 
et de $80.64 pour une semaine de 48 heures.

30,000 EMPLOYÉS DE L'ÉTAT
QUI SONT-ILS ?

REGARDEZ À LA TÉLÉVISION

3h.
I Oh.
II h.
1 Oh.

6h.
6h.
6h.
6h. i
6h.
6h.
7h.

Montréal CFTM-TV samedi
Québec CFC M -TV samedi
Sherbrooke CHLT-TV vendredi
Chicoutimi CJPM-TV vendredi
Trois-Rivières CKTM-TV samedi
Rouyn CKRN-TV mercredi
Rimouski CJBR-TV lundi
Jonquière CKRS-TV samedi
Rivière du Loup CKRT-TV samedi
Matane CKBL-TV vendredi
Carleton CHAU-TV mercredi

DPC-68-4 Publié par le Syndicat des fonctionnaires provinciaux du Québec (CSN)

30,000
_______________________________________________ Y

EMPLOYES 
DE L’ETAT
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Les membres du club Aufq-N*ige Leorentien, lorsqu'ils s'ens>*9e»ient sur les sentiers en­
tre Lesage et village Lafontaine, n'y allaient pas à l'aveuglette, car les préposés aux affiches 
indicatrices ont veillé à ce que ces dernières soient toujours à leur place. MM. Germain 
Paquin et Alain Contant, les responsables, se sont acquittés de leur tâche très consciencieu­
sement, même pendant les tempêtes ... Ça c'est des vrais ...

DANS LE MONDE QUI NOUS ENTOURE

Les adeptes de la pêche seront fort heureux d'apprendre que le lac Echo et la Rivière du
Nord ont été ensemencés de truites brunes, par l'Association Chasse et Pêche de St-Jérôme. 
Nous voyons sur cette photo un spécimen de truite qui pourra être capturée. Les truites en­
semencées sont étiquetées et ceux qui les prendront voudront bien se rapporter aux diffé­
rents postes de contrôle de l'Association de Chasse et Pêche de St-Jérôme.

Mercredi soir dernier, M. l'abbé Géiinas, héraldiste bien connu, présentait les armoiries de* 
la Commission scolaire régionale Dollard-des-Ormeaux à messieurs les Commissaires ainsi 
qu'aux invités qui assistaient à la soirée en l'honneur de M. Marcel Gibeault, secrétaire- 
administrateur de la régionale. On voit ici M. l'abbé Géiinas en compagnie de M. Claude 
Hotte, président de la Commission scolaire ré-gionale Dollard-des-Ormeaux. Nos lecteurs pour­
ront voir dans la même édition la description de ces armoiries.

Cartes d Affaires

Gilles Desjardins Ltée
ENTREPRENEUR GENERAL

TEL. 432-4093
446 RUE MADELEINE SAINT-JEROME

STE-TIIERESELOCATION DE MACHINERIE

Jean-Paul Charron, président
Tel : 435-44661190 boul. Labelle

'—“LÜMBEIïTf/ 232 PRINCIPALE
LESAGE

PORTES et CHASSIS 224-2991MATERIAUX DE
CONSTRUCTION Ligne directe

CHASSIS ALUMINIUM Lesage St-Sauveur 227-3516

435-3646-7

Sauvé Construction Ltée
1022 BOUL. LABELLE 

SAINTE-THERESE

LA CAISSE POPULAIRE 
DE SAINT-JEROME

AVIS
DE CONVOCATION

ASSEMBLEE GENERALE 
ANNUELLE

Le 20 mars 1968 — mercredi soir à 8 heures

Au sous-sol de la Caisse Populaire de St-Jérôme
190, avenue Parent
Saint-Jérôme

* Invitation à tous les membres

* Présentation, par les dirigeants, du rapport an­
nuel des activités.

* Réponses aux demandes de renseignements

9 Tirage de prix de présence.

I-e Conseil d’Administration 

par Ilené-W. Hébert

secrétaire-gérant

Àr 4r 4

Que faisait 
l’inspecteur 

municipal de 
Sainte-Sophie ?
(Diane Brière) — Dimanche 

dernier, les gens qui devaient 
passer par le chemin qui con­
duit au lac Clairvicw auraient 
mieux fait de s’y engager en 
patins plutôt qu’en auto, parce 
que la chaussée n’était pas pra­
ticable pour des véhicules au­

tomobiles et ressemblait plutôt 
à une belle patinoire polie.

Pour faire preuve de bon ju­
gement, le dit inspecteur mu­
nicipal avait fourni un grand 
effort en sablant les surfaces 
planes. Cependant, il avait omis 
les côtes et les détours, en 
droits de peu d’importance.

Ce qui a eu pour conséquen­
ce que plusieurs conducteurs se 
sont retrouvés enlisés dans le 
décor.

Donc, serait-il possible que 
ce Monsieur termine la saison 
comme il l’avait débutée, puis­
que ça allait très bien alors ?
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Partie de sucre à St-Janvier
(Huguctte Iirault 435-3734)

Voulez-vous vous amuser? 
Les Chevaliers de Colomb vous 
invitent à vous joindre à eux 
pour leur souper annuel à la 
cabane à sucre. Cette soirée se 
tiendra le 23 mars à la Cabane 
à sucre Desjardins. Toute per­
sonne désireuse d’obtenir des 
billets, à $3.00 chacun, peut 
s’adresser à M. Roland Label- 
le, intendant, ou à tout autre 
membre du bureau de direc­
tion.

Club des Francs-Pêcheurs
La remise des médailles et 

des trophées Molson se fera 
le 19 mars à 8 hres p.m. à 
l’école St-Jean-Baptiste, il y 
aura aussi présentation de 
trois films. Tous les Francs- 
Pêcheurs sont invités. Retenez 
bien que la distribution des 
prix du Club de Saint-Janvier 
se fera le 9 avril. Ce soir-là il 
y aura prséentation de films.

Pour les élections des mem­
bres du Comité de direction, 
ja nomination commencera le 
20 mars pour se terminer le 27 
mars à minuit. Les proposés, 
proposeurs et secondeurs de­
vront s’inscrire chez la secré­
taire, Mme Hélène Racine. 
Pour être éligible il faut rem­
plir les conditions suivantes:
a) être membre depuis 3 ans.
b) posséder la carte >de l’an­
née courante (1968). Le vote 
aura lieu dimanche le 31 mars 
de 7 hres à 9 hres p.m.; des 
cartes seront envoyées aux 
membres à ce sujet.

Malgré le Carnaval de Qué­
bec. de nombreux membres 
sont venus à la soirée du 24 
février. Ce fut un grand suc­
cès. Les recettes nettes se sont 
chiffrées à $182.35. Merci à 
tous ceux qui ont participé au 
succès de cette soirée.

La population de Saint-Jan­
vier offre ses condoléances à 
Mme Joseph Gauthier, M. Char­
les Meilleur et M. Victor Meil­
leur pour le décès de leur 
mère.

Meilleurs voeux de bonheur 
à France Poirier et François 
Gougoux qui ont unis leur des­
tinées le 2 mars ainsi qu’à Da­
nielle Archambeault et Jacques 
Bastien qui feront de même le 
16 mars.

Les jeunes filles de l’équipe 
de ballon-balai se sont mesu­
rées à l’équipe de Village-La 
fontaine. Nos sportives sont 
sorties victorieuses de cette 
rencontre, le pointage final fut 
de 2 à 0. Les deux points fu­

rent comptés par Francine 
Charbonneau.

La soirée de danse de sa­
medi le 9, organisée par les 
Dynamiques, fut un succès. 
Près de deux cent jeunes se 
musique qui leur a été offerte 
sont trémoussés au son de la 
par "The Ligths’’ et "The Eyes 
of Love”. Espérons que cette 
expérience sera bientôt renou­
velée. "The Lights" semblent 
être présentement les idoles 
de nos jeunes danseurs.

Un petit oiseau m’a (lit.
Luce a enfin posé ses pla­

ques d'immatriculation 1968, 
heureusement que les gentils 
policiers de la Sûreté Provin­
ciale lui ont renouvelé la mé­
moire, mercredi dernier.

Miss "Lemon” Ouellette a 
composé un nouveau mot de 
bienvenue pour ses clients: 
“Que’que fois, quand je ris. . .”

Les attentats se poursui­
vent à Saint-Janvier. La vic­
time? Nulle autre que notre 
gentille correspondante qui 
doit cacher sa jambe sous 
un vulgaire plâtre.

On nous rapporte qu’il 
ne s’agit ni de l’hiver, ni de 
la glace. . . ni même de cette 
troisième cause déjà men 
tionnée dans cette rubrique

Serait-ce une passion exa 
gérée pour le rayon XI 
S’agit-il simplement d’une 
cuisse allergique? Bon cou 
rage, Huguette . . . Laisse 
tomber les insinuations ma 
licieuses et porte bien haut 
cette cuisse magnifique. . 
et encore inexplorée.

LAC ALOUETTE

Une messe sera célébrée à
11.00 hres dimanche le 17 
mars à la chapelle du lac 
Alouette pour l’âme du cha­
noine Paul Manseau qui fut 
notre desservant pendant trois 
ans.

Tous les directeurs, adminis­
trateurs, les directeurs de di­
vers départements du Service 
social de Saint-Jérôme et tous 
les amis de ce grand ami des 
pauvres qui nous a quittés trop 
tôt sont invités à assister à 
cette messe qui est la moin­
dre preuve de notre reconnais­
sance pour cet éminent bien­
faiteur de notre desserte.

Edouard Lamarche, sec.

OPERATION - PROGRES
Région de Saint-Jérôme, 
Dimanche, 17 mars 1968

C’est dimanche qui vient, au 
Pavillon Lessard, Rue Fournier 
à Saint-Jérôme, qu’aura lieu la 
deuxième grande étape du pro­
gramme d’animation de la 
SSJB qui a pour nom: OPE­
RATION-PROGRES.

NOTRE REGION: 
MORTE OU MOURANTE? 
Rappelons brièvement qu’en 

décembre dernier, la SSJB lan­
çait officiellement son pro­
gramme lors d’un congrès gé­
néral qui se poursuivait pen­
dant deux jour, ici même, à 
Saint-Jérôme. A cette occasion, 
plus de 92 citoyens jérômiens 
participaient au dialogue sur 
le thème: "Des villes à la me­
sure de l’homme” à l’intérieur 
de trois ateliers créés spécia­
lement pour notre région.

Si le congrès de décembre 
avait permis de souligner quel­
ques grands problèmes aux­
quels doit faire face notre 
Cité et sa région immédiate, la 
rencontre de dimanche per­
mettra d’approfondir ces hy­
pothèses de situation et d’éta­
blir les priorités sur lesquelles 
devraient se concentrer l’action 
de “ l’Opération-Progrès ” au 
cours des prochains mois.

LE PROGRAMME DE 
LA JOURNEE

La journée du 17 débutera 
par un buffet froid servi à 
tous les participants et se ter­
minera par un coquetel à 6 
heures. Voici d’ailleurs le pro­
gramme horaire complet de la 
journée:
12.30 heures: Buffet froid
13.30 heures: Ouverture-Expli­

cations sur le thème et les 
activités de la journée.

14.00 heures: Travaux en ate­
liers.

15.00 heures: Période de déten­
te.

15.15 heures: Suite des travaux 
en ateliers.

12.00 heures: Plénière - Con­
clusions et analyse des dé­
bats de la journée.

18.00 heures: La journée prend 
fin. — On se retrouve ami­
calement pour le coquetel.

LES GRANDS SUJETS 
DE DISCUSSION 

Divers ateliers groupant une 
vingtaine de participants se 
pencheront sur quelques points 
précis de la situation, dans le 
grand St-Jérôme. Ensemble, on 
se posera des questions autour 
du regroupement éventuel de 
nos services, de nos adminis­
trations municipales. On ten­

tera de répondre à la question: 
Le regroupement est-ce une 
bonne ou une mauvaise affai­
re? D’autres ateliers se pen­
cheront plus particulièrement 
sur la situation sociale et sur 
l’aspect culturel et récréatif 
du pôle d’attraction que repré­
sente Saint-Jérôme. Sommes- 
nous bien équipés sur ce plan? 
Notre population reçoit-elle les 
services culturels auxquels elle 
a normalement droit?

Un autre sujet général de 
discussion permettra de grou­
per nos gens en ateliers. Il 
s’agit de la croissance écono­
mique de notre milieu. L’im­
plantation industrielle, la créa­
tion de nouveaux emplois, les 
problèmes du chômage, etc. . .

LE PROGRES, C’EST A 
NOUS DE LE FAIRE

De tout temps nous avons 
eu la mauvaise habitude de 
remettre entre les mains des 
autres le soin de régler les 
problèmes, de travailler à l’a­
mélioration de notre sort. On 
attend tout de nos corps pu­
blics, de nos gouvernements, 
des quelques organismes ac­
tifs du milieu. Chacun de nous 
individuellement, et chacun à 
l’intérieur de la collectivité 
doit aujourd'hui se demander 
plus que jamais: Qu'est-ce que 
je peux faire pour améliorer 
mon propre sort? Pour amé­
liorer la situation, dans ma 
région?

En 1968, chaque invididu, 
chaque groupe de la société 
parle de progrès. Ce progrès 
auquel chacun aspire, c/est à 
chacun de nous de s’y atta­
quer. Le progrès, ce n’est pas 
les autres qui vont le faire — 
C’est chacun de nous — C’est 
nous tous ensemble !

On peut se procurer des 
billets de participation en s’a­
dressant au Bureau de la 
SSJB. 236, Du Palais, St-Jérô- 
me — 438-2129.

Le billet de participation 
comprenant l’inscription, le 
buffet et le coquetel ne coûte 
que $1.50 par personne.

PLACE AUX HOMMES
Mardi soir dernier, le Cercle 

La Nina présentait son défilé 
de mode annuel. Pour changer 
un peu. au lieu de publier la 
photo de mannequins féminins 
et toilettes pour ces dames, 
nous vous présentons ces mes 
sieurs, élégamment vêtus. . 
Ca intéresse quand même les 
femmes ... !

0CALESES N0 REGION APOUR
TIDES STATIONZ RADIOEC0U

LA M SIQUEINFORMAT!
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PESSIMISTE DEVANT L'AVENIR

A PARLER SANS DETOUR

BELIER (21 mars • 20 avril) 
Il se peut que votre admira­
tion soit partagée entre deux 
caractères qui se ressemblent. 
TRAVAIL : Vous pouvez réa­
liser une association sérieuse, 
durable avec le Verseau. 
SANTE : Ménagez votre coeur, 
il ne supporte pas les émo­
tions fortes.
TAUREAU (21 avril - 20 mai) 
Le 17 vous rapprochera des 
Gemeaux, votre signe de ma­
riage.
TRAVAIL : Vous avez sans
doute obtenu les avantages 
que vous souhaitiez, ce qui 
vous met à l'abri des surpri­
ses financières.
SANTE : Surveillez toujours la 
composition de votre sang. 
GEMEAUX (21 mai - 21 juin) 
Vous aurez tendance à vous 
dégager de certaines influen­
ces égoistes contraires à la 
formule de bonheur que vous 
recherchiez.
TRAVAIL : N'hésitez pas à
changer de technique si vous 
vouiez progresser.
SANTE : Méfiez-vous des ten­
dances à grossir si vous êtes 
thyroïdien.
CANCER (22 juin - 22 juil.) 
L’amitié vous réserve une sur­
prise à laquelle vous serez 
très sensible.
TRAVAIL : Le passage sous le 
Verseau favorise vos finances 
et surexcite votre optimisme. 
SANTE : Votre assimilation
est très bonne, ce qui vous 
permet de manger moins. 
LION (23 juil. - 22 août) Si 
un nuage assombrit vos rela­
tions avec les Gemeaux, n'y 
attachez pas trop d’importan­
ce.
TRAVAIL : Soyez patient et
précis.
SANTE : Vous n’avez pas in­
térêt à prendre la retraite pré­
maturée qui s’offre à vous. 
VIERGE (23 août • 22 sept.) 
Le 15 sera un grand jour si 
vous aimez le Cancer, votre 
idéal.
TRAVAIL : Des succès répétés 
pour les enseignants, les étu­
diants, les juristes.
SANTE : Vos pieds sont fra­
giles, chaussezvous bien à l’ai­
se afin d’éviter le raidissement 
de leurs muscles.

BALANCE (23 sept. - 20 oct.) 
Un caractère peu banal, très 
artistique, va vous plaire. 
TRAVAIL: Bonne période pour 
régler vos litiges.
SANTE : Une vie sportive
vous enchante, et vous est né­
cessaire.
SCORPION <23 oct. - 22 nov.) 
Le 15 sera votre jour de chan­
ce si vous aimiez le Verseau. 
TRAVAIL : Les Gémeaux vous 
indiqueront l’idée si utile que 
vous cherchez.
SANTE : Les sports d’hiver ne 
vous attirent que médiocre­
ment. Mais l’air pur vous for­
tifie et le soleil vous égaye. 
SAGITTAIRE (23 nov.-21 déc.) 
Une période heureuse se dé­
roule pour vous si vous êtes 
aimé de la Vierge.
TRAVAIL : Vous serez tenté 
d’entreprendre de longues étu­
des.
SANTE : Les chocs psycholo­
giques sont fortement ressen­
tis par vous.
CAPRICORNE (22 déc. • 19 
janv.) Un moment très oppor­
tun pour apprécier les qua­
lités intellectuelles de votre 
conjoint.
TRAVAIL : Vous manifestez
parfois un désir trop rapide 
de réussite.
SANTE : Un estomac parfait 
vous assure une longévité bien 
équilibrée.
VERSEAU (20 janv. - 18 fév.) 
Vous appréciez le Bélier dont 
le caractère expansif s'impose 
à vous.
TRAVAIL : Si votre carrière a 
été bien choisie et convient à 
votre caractère et à vos aspi­
rations, n’en changez pas sous 
prétexte qu’elle traverse une 
crise.
SANTE : En cas d’indisposi­
tion grave, consultez un spé­
cialiste.
POISSONS (19 fév. - 20 mars) 
Si le Verseau est votre anta­
goniste, c'est regrettable mais 
sans doute irréductible. 
TRAVAIL ; Négligez les petits 
soucis qui s’attachent à toutes 
les vastes entreprises, et agis­
sez.
SANTE;, Variez vos menus et 
prenez du miel à votre petit 
déjeuner.

UNE INDUSTRIE POUR 
LES HANDICAPES 
A SAINT-JEROME

L’Association das Handicapés 
du diocèse de Saint-Jérôme a 
décidé de créer une industrie 
où seront employés uniquement 
des personnes handicapées phy­
siquement. C’est M. Réal Lali- 
berté, président de l’Association 
des Handicapés, qui nous a fait 
part de cette nouvelle.

Cependant la nouvelle indus­
trie n’ouvrira pas ses portes 
immédiate ment. Auparavant, 
l’Association des Handicapés 
ouvrira un Centre d’apprentis­
sage afin de former les futurs 
employés. L’inauguration offi­
cielle de ce Centre devrait avoir 
lieu à la fin de mars ou au 
début du prochain mois. Il se­
ra situé sur la rue Labelle dans 
une maison appartenant à M.

Ghislain Cadieux.
Une quinzaine de personnes 

à la fois pourront 3’inscrire au 
Centre d’apprentissage. Lorsque 
le premier groupe aura terminé 
le stage d’études l’Association 
créera alors la nouvelle indus­
trie.

Les employés de la nouvelle 
industrie seront appelés à faire 
des bibelots, des travaux de cuir 
ainsi que de l’étiquetage et du 
classement de marchandises 
pour certains marchands de la 
région. On prévoit que cette 
industrie pourra employer une 
centaine de personnes d’ici la 
fin de l’année et au moins le 
double lorsquelle fonctionnera à 
plein rendement.

Pour ayoir plus de renseigne-

Chèrc Monique,

J'ai 18 ans et jJai commencé en septembr 
je l'espère, de gagner ma vie convenablement. De 
j’ai été placée par la Cour du Bien-Etre social à 
ministrait, et des avances sexuelles que mon pèr 
maintenant séparés et les autres membres de la f 
que je suis vraiment toute seule, sauf quelques a 
j’essaie de résoudre est le suivant : pensez-vous q 
le peu de chance que j'ai eu jusqu'à maintenant 
confiance en personne, je ne veux surtout pas m 
jamais abandonné la partie, mais je me demand 
de mon âge ont des tas de projets, d’ambition : 
chance de réussir que les autres. Ai-je tort ou rai

Crère pessimiste,

La vie ne vous a pas gâtée jusqu'à mainte 
la bouder et vous installer dans une attitude d 
est plus facile de pleurer sur soi que de retrous 
rache-pied, à bâtir ce qui est encore à l'état de p

Il se peut que vous traversiez actuellement 
ments qui se sont produits au cours des derniè 
reux vous laisse l'impression que tout est perdu d 
si votre attitude actuelle devenait permanente, j 
de bonheur dans l'avenir.

Je pense qu'il faut vous entrer dans la tê 
et vous avez tort d'imaginer que les autres fille 
vous n'aurez jamais rien. Ce que vous aurez, vou 
plus de responsabilités à votre égard que vos co 
source de joies réelles dont vous aurez raison d

Vous dites n'avoir confiance en personne, 
fiance en vous-même. Devenir adulte, c'est deve 
de ses limites et agir en rapport avec ce que I 
venir capable d'établir avec les autres des liens d 
point de vue matériel que psychologique. Vous a 
ce qui vous rend pessimiste quant aux autres m 
capable de donner tout autant que de recevoir, e 
coup plus qu'on ne reçoit. Il vous faut changer v 
fonction de ce que vous voulez en faire, non pa 
donné.

Je sais, tout ceci est bien beau sur papier 
n'en coûte rien d'essayer et... le jeu en vaut la c

e dentier un cours commercial qui me permettra, 
puis trois a rus-, je ne vis plus avec ma famille, car 
cause des mauvais traitements que ma mère m'ad- 
e me faisait continuellement. Mes parents sont 
amille ont été placés à gauche et à droite île sorte 
mies, peu nombreuses d'ailleurs. Le problème que 
u'il soit irraiment possible de réussir une vie avec 
? Je suis pessimiste quant à mon avenir, je n’ai 
e parfois si le jeu en vaut la chandelle. Les filles 
e parfois sei le jeu en vaut la chandelle. Les filles 
moi aussi, mais il me semble que j'ai moins de 
son ?

nant, mais ce n'est pas une raison valable pour 
e désappointement, de déceptions chroniques. H 
ser ses manches et travailler sérieusement, d'ar- 
rojet.

une période de tristesse à la suite des événe- 
res années et que l'accumulation de faits malheu- 
'avance. Votre réaction n'est pas anormale mais 
e me poserais des questions quant à vos chances

te qu'à 18 ans, rien n'est perdu, tout est à gagner 
s de votre âge seront heureuses alors que vous 
s le devrez à vous-même; dans un sens, vous avez 
ntemporaines mais ce que vous réussirez sera la 
'être fière.

mais je pense que vous manquez surtout de con- 
nir conscient de ses capacités, tout autant que 
e bilan a révélé. Devenir adulte, c'est aussi de 
'amitié, basés sur l'échange, le support tant au 
vez probablement manqué de tendresse et c'est 
ais peut-être ne réalisez-vous pas qu'il faut être 
t que souvent ou a l'impression qu'on donne beau- 
os points de repère et organiser votre avenir en 
s en fonction de ce que le passé ne vous a pas

mais dans la réalité, tout n'est pas si simple. Il 
handelle.

Bonne chance.
MONIQUE

DECES
Le 28 février, à l’Hôtel-Dieu 

de Saint-Jérôme, est décédé M. 
Azanas Laçasse, âgé de 58 ans. 
Il laisse dans le deuil son épou­
se. née Alice Morris, son fils 
Gilles, ses filles : Lise et Gi­
nette: ses frères : MM. Adélard, 
Jean. Léopold et Evangéliste 
Laçasse; ses soeurs : Mesdames 
Marie-Anna Cartier, Amanda 
Laçasse, Emilia Boutillier, Thé­
rèse Mantha, Marie-Anne Ri­
vard et Mme Charon.

Le premier mars, est décédé 
accidentellement Mickaël Ro- 
manick, âgé de 16 mois, fils de 
Julian Romanick et de Louise 
Thibodeau. Il laisse dans le 
deuil ses parents et ses deux 
soeurs : Cindy et Sophy.

Le premier mars, est décédé 
accidentellement Henri Martel, 
âgé de 74 ans, veuf de Fédé- 
rize Potvin. Il laisse dans le 
deuil ses enfants : M. André 
Martel et son épouse Thérèse, 
M. Fortuna Martel et son épou­
se Annette, Mme Liane Martel- 
Lamour: ix et son époux Aimé, 
M. Maurice Martel et son épou­
se Lucie. M. Rolland Martel et 
son épouse Rita, M. Jean-Clau­
de Martel et son épouse Lise, 
M. Adrien Martel, M. Stanislas 
Martel et son épouse Pauline 
et de nombreux petits-enfants.

ments les personnes intéressées 
sont priées de communiquer 
avec M. Réal Laliberté à 436­
1345 ou à 438-3292.

-*4 ?<*»*•-

TI-CU S et TI-MOU SSE ETOILES de RADIO IV. 
oi DISQUES COLUMBIA

De la fantaisie, du rire à profusion, voilà ce que vous offre, cette 
fin de semaine-ci, l'Hôtel Lapointe de St-Jérôme, avec les duet­
tistes Ti-Gus et Ti-Mousse, comédiens et chanteurs. Ces derniers, 
vedettes de la télévision, de I* radio et du disque, se sont pro­
duits un peu partout à travers toute la province. Donc si vous 
voulez vous amuser ferme samedi soir, l'endroit à aller par 
excellence, c'est l'Hôtel Lapointe : trois spectacles : 9.30 hres, 
11.00 hres et 12.30 hres.
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PETIT HIBOU, QUE FAIS-TU PERDU DANS CETTE CITE???
La mode, ce lyran, ce dictateur, cet oppresseur, est née au moment 

même où l'oeil, devenu subitement pudique, n’a pu supporter de voir plus 
longtemps à nu, ces corps qui se baladaient sous le soleil de l’innocence.

Et depuis lors, l'éternel féminin s’est vu vivre sous l’emprise de cette 
force, parfois subjugé, complètement aveuglé par ces artifices.

Mais comme la femme forte de l’histoire, il y en a eu et il y en a encore 
fort heureusement, qui ont gardé une certaine lucidité et qui savent voir et 
juger ce qui est beau et ce qui ne l’est pas, ce qui est esthétique et ce qui 
est baroque.

Et cette semaine, j'aimerais faire une petite critique: (ce n’est pas quf 
je veuille insinuer que je suis très "fortiche" mais...) non point dans l’uni 
que but de détruire mais bien de faire ce que je pense réellement.

Il y a quelque temps, les coiffeurs créateurs canadiens présentaient 1e 
coiffure 1968 — Liaison — une forte inspiration des années "30”. En coiffure 
comme au cinéma — "Bonnie and Clyde” — la tendance est fixée sur les ans 
"assez passés.

Cette coiffure n’est pas réellement vilaine, bien qu’elle fasse assez con 
traste avec ce que l’on a vu ces dernières années : longue chevelure lisse qu; 
ne présentait aucun relief marqué. Pour la porter et qu’elle soit vraimenl 
seyante, il ne faut pas avoir un visage du type ’’lune”, puisqu’elle arrondi! 
déjà beaucoup.

Bon, pour les cheveux, disons que ça va, avec discernement, bien sûr. 
mais ça va.

Mais ce qui ne tourne plus du tout, c’est le maquillage lancé pour ac­
compagner ces ondulations "charlestonniennes”... Et c’est Edith Serei qui a 
décoché le trait, cette esthéticienne de grande renommée...

En principe, le maquillage doit tendre à mettre en valeur la beauté na 
turelle du faciès, à faire ressortir les traits particulièrement flatteurs et à 
atténuer les petites “ou grosses” imperfections qui ont eu la mauvaise idée 
de venir s’y loger.

Donc le maquillage, par essence, doit embellir.
Parmi la faune qui gambade et voltige dans nos “vertes forêts”, il y en 

a qui sont d'une extrême beauté, mais il y en a d’autres par contre qui flattent

un peu moins l’oeil, le hibou, par exemple, n’est pas un modèle de charme 
et ses traits ne sont sûrement pas une image à copier.

Que fait cette histoire de “hibou” dans une critique sur le maquilla 
ge?... Et bien voilà... Cette création "maquillage Liaison” me fait penseï 
prodigieusement à cet animal bien emplumé. Les yeux immensément ronds, 
cet effet étant produit par le sourcil taillé en demi-cercle, par la ligne du tra 
ceur à paupières qui suit la même forme, de même que le trait en dessous 
de l’oeil qui lui aussi est courbe: donc, tout tourne ...

Et ce n’est pas tout... En plus des yeux, il y a la bouche qui est mise 
en “valeur”... Au lieu de lèvres naturelles, on l’a fait toute petite et cela 
dans le sens de la longueur, et pour compenser, semble-t-il, on a eu l’ingénieuse 
idée d’épaissir fortement la lèvre inférieure et de dessiner la supérieure er 
forme de coeur: c’est peut-être très poétique, mais pas joli ... ça laisse une 
impression de constipation aiguë et cela rappelle “ces bonnes vieilles dames 
patronesses” à la bouche pincée et aux idées "ratatinées”.

Donc en somme, avec cette idée de rondeur, l’équilibre est rompue et 
on est un peu pris de vertige en voyant ces grands veux qui donnent l’impres- 
sions d’être tout affolés et cette petite bouche toute appeurée et contractée . .. 
Je conseillerais fortement ce maquillage pour un film où la vedette serait vic­
time d'un effroyable vampire qui va lui plonger ses longues canines dans son 
frêle cou, ou autre chose dans le genre; mais pour un maquillage de ville et 
même de soirée je trouve cela très déplacé, même très “shocking” comme l’au 
rait si bien dit la vieille garde britannique.

Il ne convient ni à celles qui ont la forme de la figure très ronde, il en 
va de soi, et non plus à celles qui ont le visage allongé, puisque cela don 
nerait l'impression d'un cercle collé sur un bandeau long.

Donc Liaison, tu ne m’as point lié de tes liens et j’espère que tu n’auras 
pas trop d’adeptes, parce que les gens de ce pauvre XXe siècle ont déjà telle­
ment les nerfs endommagés qu’ils ne supporteront peut-être pas ce nouvel 
assaut Susceptible de ficher par terre ce qui leur reste de “plus ou moins so­
lide en matière nerveuse”.

SANS RANCUNE ! ! !

■CL:

ÀÆ&Bm .J

ÂfJI\ 1f/J r 11

Sur cette photo, apparaissent 

Raymond et Robert Carrière, 

deux des mannequins de la soi­

rée. Raymond porte un complet 

en worsted de laine très fin 

à motif pied-de-poule microsco­

pique. Ce tissu donne une im­

pression un peu lustré qui est 

très en vogue. Robert a choisi 

pour vous un veston en worsted 

de laine, également, de couleur 

bronze antique Le pantalon est 

en kid mohair Un élément nou­

veau a souligner : le chandail- 

chemise avec poignets français; 

c’est la toute dernière mode et 

de plus très pratique puisqu'il 

peut se porter avec une tenue 

sport aussi bien que très ha­

billée. Vous trouverez ces deux 

modèles chez Michel Tamilia, 

230 rue Parent à St-Jérôme, où 

l'élégance et le bon goût sont 

de rigueur.

cours de conversation 
anglais® espagnol

© Bénéficiez de nos 90 années d'expérience et de recherches 

© Leçons particulières — Cours collectifs — Jour - Soir 

© Prenez rendez-vous pour une leçon d'essai gratuite

Berlitz
Langues vivantes

Inscriptions tous les mercredis 
de 13 heures à 21 heures 
480 Rue St. Georges — St-Jérôme 
tel. : 436-1398
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Un cliché d’ensemble : la belle parmi les “beaux". Andrée Cham­
pagne qui agissait comme commentatrice à ce défilé de modes est 
entourée de gauche à droite par : Jean-Jacques Desjardins, Ri­
chard Tamilia, Robert Carrière, Jean Laflamme, Raymond Car­
rière et Guy Leduc.
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ATTENTION, FUTURS MARIES

E. MAISONNEUVE ET FILS
Vous offre 24 modèles de gâteaux de noce 

Spécialité: Gâteaux de fête
LIVRAISON GRATUITE

543 rue Fournier SAINT-JEROME Tel.: 438-3960
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MARCEL GIBEAULT DECORE 
DE L'ORDRE DU MERITE

Centre de Main-d'oeuvre du canada

Liste des emplois 

disponibles
DESCRIPTION

B1016—Une coiffeuse com­
pétente qui peut assurer 
une clientèle.

B-360 — Un professeur de 
coiffure à temps partiel.

B-78 — Couturières avec ex­
périence dans l'industrie 
pour travail de soir.

A-142 — Journaliers d’indus­
trie — S2.42 l’heure —
Emploi à St-Jérôme. Les 
candidats doivent posséder 
une 9ième année ou mieux 
— 5'8" — 150 livres et ne 
pas porter de lunettes.

B-180 — Une technicienne 
en nutrition — candidate 
ayant un cours reconnu 
avec ou sans expérience.

A-66 — Technicien diplômé 
d’école technique en élec­
tricité ou en électronique 
emploi à l'extérieur de St- 
Jérôme.

Pour de plus amples 
renseignements :

Centre de 
Main-D’Oeuvre 

du Canada
380. rue Labelle, St-Jérôme 

Tel. 432-4385

Vendeurs ou vendeuses à plein

temps ou à temps partiel. Chances

d’avancement. Pour Iniormation s'a-

dresser à 2S8-M48.

Pour souligner les 10 années 
consacrées à l'éducation par M. 
Marcel Gibeault, la Fédération 
des Commissions scolaires ca­

tholiques du Québec lui remet­
tait la semaine dernière la mé­
daille de bronze de l’Ordre du 
Mérite. La remise fut faite lors

CANADA
PROVINCE DE OUEBF.C 
DISTRICT DE TERREBONNE 
No Î58J

COUR SUPERIEURE
NEIGHBOURHOOD SERVICES LTD., ayant sa 
place d'affaires à 120 ouest, rue St-Jacques, 
des cité et district de Montréal,

Demanderesse,
— VS —
JOSEPH LABELLE, domicilié à 8, rue Rose 
des Cèdres, Ste-Thérèse-Ouest, district de 
Terrebonne,

Défendeur.

AVIS LEGAL
à : JOSEPH LABELLE. domicilié à 8, rue Rose des Cèdres, 
Ste-Thérèse-Ouest, district de Terrebonne.

AVIS VOUS EST DONNE, selon un jugement de la 
Cour supérieure pour le district de Terrebonne, rendu le 
1er février 1968, dans le dossier no 2596 que l'avis de 60 
jours requis par les articles 1040A et suivants du Code 
civil de la province de Québec vous a été signifié au bureau 
du protonotairc de la Cour supérieure, au palais de justice 
de Saint-Jérôme, le 1er février 1968. Ledit avis de 60 jours 
concerne :

"Certains lots de terre vacants situés en la Paroisse 
"de Ste-Thérèse-Ouest, connus et désignés comme étant 
“les lots numéros VINGT-QUATRE. VINGT SIX, QUA- 
“TRE-VINGT-QUINZE et QUATRE VINGT SEIZE de la 
"resubdivision officielle du lot numéro TRENTE-SIX de 
"la subdivision officielle du lot numéro SOIXANTE- 
“DIX-NEUF <79-36-24, 26. 95 et 96) des plan et livre 
"de renvoi officiels de la Paroisse de Ste-Thérèse-de- 
"Blainville. mesurant chacun desdits lots, cinquante 
"pieds de largeur par cent pieds de profondeur, mesure 
“anglaise.

"Tel que le tout se trouve actuellement avec tou- 
“tes les servitudes actives et passives, apparentes ou 
"occultes, attachées audit immeuble, sans bâtisse.”
La demanderesse s’adressera au tribunal pour se faire 

déclarer propriétaire absolue de la propriété immobilière 
ci-haut décrite.

Donné à Saint-Jérôme, ce 1er jour de février mil neuf 
cent soixante-huit.

G. COURSOL, 
protonotaire adjoint C.S.T.

Mes Laidiey, Howard & ass., avocats,
600 ouest, boul. Dorchester,
Montréal, P.Q.
Procureurs de la demanderesse.

LE CMC, UN CHAINON VITAL ENTRE 

L’EMPLOYEUR ET LE TRAVAILLEUR.

LES SERVICES D'UN CONSEILLER 

EN MAIN-D'OEUVRE COMPETENT 

— UN VASTE RESERVOIR LOCAL, 

REGIONAL ET NATIONAL 

DE CHERCHEURS D'EMPLOI ; 

VOILA CE QUE VOUS TROUVEREZ

AU

Cenire de Main-d’oeuvre du canada
CMC CENTRE DE MAIN-D’OEUVRE DU CANADA

380 LABELLE, SAINT-JEROME

TELEPHONE : 432-4385

d'une soirée souvenir organisée 
par la Commission scolaire ré­
gionale Dollard - des-Ormeaux 
mercredi dernier.

Comme on le sait, M, Gibeault 
est secrétaire-administrateur de 
la régionale depuis trois ans. 
Auparavant il avait été à l'em­
ploi de la Commission scolaire 
de Saint-Jérôme de 1950 à 1964. 
M. Gibeault a été appelé à par­
ticiper de très près à la créa­
tion de la régionale. Il a égale­
ment. par ses conseils, aidé à la 
création des régionales environ­
nantes.

C'est M. Claude Hotte, prési­
dent de la Commission scolaire 
régionale Dollard-des-Ormeaux, 
qui a remis la décoration à M. 
Gibeault au nom de la Fédéra­
tion des Commissions scolaires 
catholiques du Québec. Par la

Canada

Province de Québec 

District de Terrebonne 

Cité de Saint-Jérôme

AVIS PUBLIC
Est, par les présentes, 

donné par le soussigné, Gé­

rard Maurice, greffier de la 

Cité de Saint-Jérôme :

Que le Conseil municipal 

de ladite Cité a, à sa session 

tenue le 4 mars 1968 sur 

premier ajournement tenu 

le 11 mars 1968. adopté un 

règlement portant le numé­

ro C-518 de la Cité de Saint- 

Jérôme, décrétant l'homolo­

gation et l'expropriation ou 

l'achat de gré à gré du lot 

originaire 438 de la Parois­

se de Saint-Jérôme, mainte­

nant Cité de Saint-Jérôme.

Que ledit règlement est 

maintenant déposé au bu­

reau du soussigné où toute 

personne intéressée pourra 

en prendre communication. 

Donné à Saint-Jérôme sous 

mon seing, ce 12 mars 1968.

Gérard MAURICE, 

greffier.

suite, M. Georges Auclair, ré­
gisseur à la régionale et an­
cien président de la Commis­
sion scolaire locale, a remis â 
M. Gibeault deux cadeaux sou­
venirs. soit une magnifique toi­
le et une lampe de table. Pour 
sa part, Mme Auclair a remis 
une gerbe de fleurs A Mme Gi­
beault.

Canada

Province de Québec 

District de Terrebonne 

Cité de Saint-Jérôme

AVIS PUBLIC
Est, par les présentes, 

donné par le soussigné. Gé­
rard Maurice, greffier de la 
Cité de Saint-Jérôme :

(lue le Conseil municipal 
de ladite Cité a. à sa session 
tenue le 4 mars 1968 sur 
premier ajournement tenu 
le 11 mars 1968. adopté un 
règlement portant le numé­
ro C-519 de la Cité de Saint- 
Jérôme, décrétant l'achat 
des lots p. 479, p. 480, p. 481, 
p. 483, p. 484, p. 487. p. 488, 
p. 490 et p. 491 du cadastre 
officiel du village incorporé 
de Saint-Jérôme, maintenant 
Cité de Saint-Jérôme, pour 
fins industrielles et/ou com­
merciales seulement et un 
emprunt n’excédant pas la 
somme de $200,000.00 pour 
en payer le coût, telle som­
me devant être prise à mê­
me le fonds industriel créé 
par les règlements nos C- 
292 et C-331 des règlements 
de la Cité de Saint-Jérôme.

Que ledit règlement est 
maintenant transmis au mi­
nistère des Affaires munici­
pales et au ministère de 
l'Industrie et du Commerce 
pour approbation.

(lue ledit règlement est 
également déposé au bureau 
du soussigné où toute per­
sonne intéressée pourra en 
prendre communication.

Donné à Saint-Jérôme sous 
mon seing, ce 12 mars 1968.

Gérard MAURICE, 
greffier.

AVIS

REGIE DES ALCOOLS DU QUEBEC
Les personnes ci-après mentionnées ont demandé le permis 
suivant :

Nom Adresse Catégorie

BRIERE.
Albert

540, Côte St-André, 
Lafontaine

S.A.M. I

CLEMENT.
Wilfrid

74, St-Georgcs. 
St-Jérôme

Epicerie

DEBIEN.
Mme Paul

998. Boul. LaSalette, 
Bellefeuille

Epicerie

DESAUTELS.
Gilles

Lac Maillé.
St-Hippolyte

Epicerie

Toute objection à ces demandes doit être faite par écrit, 
dûment motivée, dans les 15 jours du présent avis au

GREFFIER DE LA REGIE
CASE POSTALE 1058, PLACE D'ARMES 

MONTREAL, P.O.
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L'HABITA TION

Consultez toujours

La Cie Eagle Lumber Ltée
Pour votre I50IS et vos MATERIAUX de construction

VOTRE CENTRE I)E CONSTRUCTION 
EN SIGNALANT 130 2300

300 rue Saint-Janvier SAINT-JEROME

FABRICANTS de miroirs 
et vitrages de toutes sor­
tes. DEVANTURES de 
MAGASINS

Téls. 432-7664
432-7651

Les Miroirs St-Antoine Inc.
Albert et Ronald Filion, props

Spécialité: THERMOS SEAL

677 — Sème avenue St-Antoine-des-I.aurentides

i
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BUREAU 432-7593

THIBAULT & FRERES Ltée
ENTREPRENEURS PLATRIERS - STUCCO 

ESTIMÉS GRATUITS 
OUVRAGE GARANTI

ST-JEROME. QUÊ356. RUE ISIDORE

Bureau-chef
RUE DE MARTIGNY 

(Côte Dalhousie)

Mu#?

__'■ ... JUT u=:8
BÉTON PREPARE ST-JEROME

432-9707
STE AGATHE 

326-1414

JACQUES LA R ELLE
ENTREPRENEUR PEINTRE

Eglises, industries édifices publics
commercial, résidences

76 RUE DES ERABLES 438-6108 ST-JEROME

Tél.: 432-9578

Al CLAIR ELECTRIQUE LTEE
Normand Auclair, prés.

40 rue Brière Saint-Jérôme

»IOS 0Æ3IAV
EXCAVATION — DEBLAIEMENT DE NEIGE 
SABLE — GRAVIER — PIERRE CONCASSEE

432-4681

112 DE MARTIGNY ST-JEROME

Dessinateur: f. w. senter. Nanaimo, C.-B. 
Architecte: o. L. sawtell, Vancouver, C.-B

Dans ce bungalow à pans de bois à deux chambres, le hall d'entrcc 
sépare les chambres sur la gauche, du living-room et de la cuisine- 
salle de séjour sur la droite. Partout les garde-robes sont grandes. 
Particularités intéressantes: fenêtres d'angle, foyer dans le living- 
room, terrasse sur le devant de la maison, et porte dans la salle de 
séjour donnant sur le jardin.

JS-V
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aire: 979 pieds carrés.

MODELE No 139

Ce modèle de maison est conçu pour une famille 
de quatre personnes. Un foyer est prévu dans la salle 
de séjour et une salle commune est située à même la 
cuisine et ceci permet de s’en servir comme salle à 
manger.

Les deux chambres à coucher sont situées de cha­
que côté de la salle de bain. Une grande lingerie est 
prévue dans le dégagement du corridor des chambres. 
L'entrée de service est située à l'arrière et donne accès 
à la salle commune.

Cette maison est prévue avec sous-sol lequel peut 
facilement être transformé en salle de jeu.

Le coût de cette maison unifamiliale se situe aux 
environs de S14.600.00.

JEAN GUY CLEMENT, 

Architecte.
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L'exécutif de la Petite Ligue Kinsmen

ÜÉÜ

Nous vous présentons cette semaine le bureau exécutif de la 
Petite Ligue Kinsmen 1968 qui vient d'être nouvellement élu. 
De gauche à droite : Jean Bellemare, secrétaire, Laurier Cousineau, 
vice-président, section est; Léo Cuerrier, président; Roy Vosburg, 
vice-président de la section ouest et Gérard Payer, agent-joueur. 
La Petite Ligue Kinsmen entreprendra cette année, sa 15e saison 
et comprendra encore huit équipes et une école de baseball.

(Photo Gérard H. Lachapelle)

FINALE DE LA METRO JR “A”
La série finale de la ligue 

Métropolitaine Jr “A" qui op­
pose les Saints de Laval au Ma­
ple Leafs de Verdun est égale : 
1 à 1 En effet, à la suite d'une 
victoire au compte de 4 à 2 di­
manche après-midi, les Saints 
de Laval ont nivelé les chan­
ces et n'ont pas dit leur der­
nier mot dans cette série. Pour 
la prochaine joute, l'instructeur 
Lessard a rappelé deux joueurs 
costauds du Saint-Laurent en 
vue de prévenir les deux rudes

et si les Saints continuent de 
lancer sur Wayne Wood comme 
à la dernière joute, il se peut 
fort bien qu'ils causent des sur­
prises. Wood, si les défenseurs 
ne bloquent pas les lancers, est 
très faible sur les lancers bas 
et il se pourrait qu’il en re­
tienne plus que les Maple Leafs 
soient capables d'en compter, 
car Normand Martel, dans les 
filets du Laval est un pilier qui. 
lorsqu'il est en forme ne laisse 
rien passer

Roy Vosburg a la vice-présidence 
de la section ouest

L’ancien lanceur des Cardi­
naux de St-Jérôme, Roy Vos­
burg, assumera pour la prochai­
ne saison le poste de vice-prési­
dent de la section ouest.

L'an dernier, Roy Vosburg di­
rigeait les destinées du club 
Kinsmen Pirates avec Yvon 
Godon. L’acquisition de Roy se­
ra d'une grande aide à la Pe­
tite ligue Kinsmen.

La section est sera dirigée 
par Laurier Cousineau qui fait 
partie de la Petite Ligue de­
puis la fondation. On sait que 
cette prochaine saison de base­
ball sera la 15e pour la seconde 
plus âgée des ligues dans la 
province.

L'ouverture officielle de la li­
gue se fera le 25 mai tandis 
que l’entrainement des recrues 
et l'inscription aura lieu le 5

mai pour se continuer jusqu’au 
14 inclus. Le repêchage se fera 
le 15 mai.

Le président Léo Cuerrier 
prévoit une des meilleures sai­
sons de baseball au sein de la 
Petite Ligue Kinsmen. L’ne 
école de baseball le samedi ma­
tin fonctionnera encore cette 
saison. Plus d'un jeune profi­
tèrent de cette école dans le 
passé.

Toute personne désireuse de 
venir en aide a la jeunesse 
sportive et qui aimerait ai­
der d’une façon quelconque cet­
te cause est priée de commu­
niquer avec MM. Laurier Cou­
sineau a Tel. 428-7230 ou avee 
Roy Vosburg à Tel. 438-1386.

Vous, Monsieur, qui aimeriez 
que votre fils joue au baseball 
l’été prochain n’hésitez pas.

DEPUIS 1 606

JOHN DE KUYPER & FILS (CANADA) LIEE • BLENDED GIN • DISTILLE AU QUEBEC

Les honneurs de
Claude Houde, capitaine des 

Alouettes de Saint-Jérôme, a 
été choisi comme le meilleur 
joueur de défense de la ligue 
Métropolitaine Jr. A et se méri­
te par le fait même le trophée 
“Métro". De puis, il évoluera 
sur la première équipe d’étoile 
en compagnie de Michel Belhu- 
meur, qui a été choisi pour 
garder les filets.

Le pilote de l’équipe de rêve 
de la Métropolitaine Jr A n’est 
nul autre que l’instructeur des 
Alouettes “Ghislain Delagc." 
Nous, de St-Jérôme, qui avons 
suivi l'équipe locale, ne som­
mes pas surpris de ' choix car

in iian ri>an 
livrant à la 
SSanigav dv 
$8ontrval

Le nouveau gérant de la suc­
cursale principale de la Banque 
de Montréal à Saint-Jérôme est 
M. Roland Laramée, ancienne­
ment gérant de la succursale 
à Saint-Romuald. Il succède à 
M. G.-A Fleury, qui est à sa 
retraite pour raison de santé.

M. Laramée entra au service 
de la B de M à Montréal en 
1946 et servit aux succursales 
de Montréal, Huntingdon et So- 
rel. En 1954, il fut nommé 
comptable de la succursale du 
Château Frontenac, à Québec. 
Un an plus tard, il occupait un

la Métro Jr “A”
Ghislain a fait un tra\ ail très 
digne de mention au cours de 
la saison.

Je ne puis comprendre com­
ment Waine Wood s’est accapa­
ré du titre de la meilleure re­
crue. Notre Robert Guindon lui, 
est fort supérieur et aurait dû 
gagner haut la main. Je crois 
que plusieurs se sont fait en­
dormir par la moyenne dans les 
filets de Wood qui n'est que le 
résultat des joueurs qui évo­
luent devant lui. Un joueur tel 
que Guindon, qui dès sa pre­
mière année dans la ligue 
compte plus de vingt buts, au­
rait dû se mériter le trophée 
Tag Milles Bowl.

même poste dans un bureau à 
Montréal et. en 1961, travailla 
au service du crédit à la divi­
sion du Québec. Plus tard la 
même année, il fut nommé gé­
rant à Saint Antoine. En 1963, 
il devint gérant à Saint-Pascal- 
de-Maizerets et en 1965 ouvrait 
la nouvelle succursale de la 
B de M à Saint-Romuald. Dans 
cette région, il fut connu com­
me "M Roulotte" à cause du 
fait que le bureau temporaire 
de la banque était situé dans 
une roulotte.

Il fut membre de la Cham­
bre de Commerce d'Etchemin, 
du Club Lions et du Club de 
Curling.

VOL CHEZ 
DEMOUY 

AUTOS LIEE
Dans la nuit du 9 au 10 mars 

un ou des voleurs pénétraient 
par effraction au garage De- 
mouy Autos Ltée, situé au nu­
méro 401 Principale à Saint- 
Janvier. Lorsque le propriétai­
re du garage arriva sur les 
lieux dimanche matin il s’aper­
çut qu’il manquait une Renault 
R-16 blanche. Immédiatement 
il alerta la sûreté provinciale, 
("est l'agent Jean-Claude La- 
jeunesse (pii fut chargé de l’en­

quête. Celui-ci a immédiate­
ment communiqué à tous les 
policiers de la région le signa­
lement de la voiture ainsi que 
le numéro de la plaque d'imma­
triculation.

Me Jean GUERIN
nommé bâtonnier

■ ■

Lundi le 4 mars dernier, le 
Bureau de direction du Bar­
reau des Laurentides tenait 
une assemblée à Joliette. afin 
d'élire un nouveau bâtonnier 
en remplacement de Me Jac­
ques Duquette nommé récem­
ment juge à la Cour provin­
ciale. C'est Me Jean Guérin, de 
Saint-Jérôme, qui fut nommé 
nouveau bâtonnier. Il exercera 
cette fonction jusqu’au mois de 
mai, alors que prendra fin le 
terme qui avait été confié à 
Me Duquette. Alors, les avo­
cats du Barreau des Laurenti­
des, territoire comprenant les 
districts judiciaires de Terre­
bonne. Labelle et Joliette, se­
ront appelés à faire l’élection 
annuelle. Le bâtonnier actuel 
pourra naturellement solliciter 
un autre mandat.

Me Guérin, une personnalité 
bien connue dans la région, est 
reconnu comme étant un hom­
me très actif. Avant cette der­
nière nomination, il était 1er 
conseiller du Barreau des Lau­
rentides. Il est également di­
recteur de la Fédération Libé­
rale du Canada et membre du 
Bureau de révision des évalua­
tions de la Cité de Saint-Jérô­
me.

S & F CLOTHING CO.
Rue Hogue — 435-0313 — Ste-Thérèse, Oué. 

Vous invite à acheter vos vêtements

DIRECTEMENT de la MANUFACTURE

et EPARGNEZ 50%

Vous trouverez plus de 5,000 

vêtements pour faire votre choix

HOMMES ET GARÇONS

• Paletots • Habits • Gilets sport 

© Pantalons © Jeans ® Imperméables 

© Coupe-vent © Chemises de travail

FEMMES

• Jupes
• Pantalons
Ouvert tous les jours 
jusqu'à G heures — 
Vendredi à 9 heures
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C’EST GRATUIT !
Tout le monde peut concourir
Pour la première fois, deux personnes 

auront la chance de remporter les trophées

CKJL-RADIO 900
QUI SERA MISS AUTO-NEIGE 1968 ? 

QUI SERA MONSIEUR AUTO-NEIGE 1968 ?

Ecoutez CKJL, RADIO-900 pour de 
plus amples détails.

Trophées et nombreux prix aux gagnants
MISS
ET

MONSIEUR AUTO-NEIGE 1968
(Jui sera élue Miss Auto-Neige 1968 ? 
pour les trophées CKJL-RADIO-900. 

Qui sera élu Monsieur Auto-Neige 1968 ?

BULLETIN DE VOTE
Je vote en faveur de Mlle

Madame-

Monsieur

(Membre du Club)

Ville

Mon nom 

Adresse 

No tel.

S.V.P. Faire parvenir ce bulletin de vote 

à CKJL - 900

C.P. 900 St-Jérôme, Qué.

Lefebvre Automobiles Liée
VOUS OFFRE DES GRANDS SPECIAUX 

CETTE SEMAINE: DES AUTOS 
D'OCCASION A DES PRIX FORMIDABLES

0\dsnr°

Votre
vendeur

de
confiance
j'acques

Locas

Trans
Sedan

T^T\LvWV\ 7270 A

Chevrolet 1965
Trans, aut.

1550.00

AUTOMOBILES 17 SE
CHEVROLET — CAMARO — OLDSMOB1LE 

COR V AIR — ERIC
962, Labelle St-Jérôme Tél. 438-1203

COURSE DU CLUB DE SKI
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EPERVIER :
La course annuelle des mem 1 

bres du Club de ski Epervier se 1 
tiendra dimanche, le 24 mars • 
courant à la côte “La Marqui- > 
se” de St-Sauveur et le 1er dé- ( 
part est fixé pour 1 heure. ( 
Les membres qui voudront faire 
l’excursion en groupe soit par 1 
autobus, n’auront qu’à se ren- 1 
dre au stationnement situé à • 
l’arrière de la station de police i 
pour 11 heures a.ni., heure du . 
départ. i

Pour ceux qui se serviront de 1 
leur auto, ils n’ont qu’à se pré- • 
senter à "La Marquise”. Une ■ 
invitation spéciale est lancée i 
aux parents des jeunes skieurs i 
Eperviers afin qu’ils puissent ( 
se rendre compte du progrès de 
leur enfant.

L’invitation à la course ne * 
s’adresse pas uniquement aux 1 
membres, mais à toute la popu- i 
lation qui pourra, lors de cet | 
événement, apprécier le travail . 
du club de ski Epercier et peut- 
être en devenir membre l’an 
prochain. 1

Lors de la prochaine course I 
“midget” qui aura lieu à Ste- i 
Marguerite, voici la liste des ( 
jeunes membres Epervier qui y 
prendront part, accompagnés de 1 

leur professeur, Mme Thérèse 1 
Raymond : i

Mlles Lise Bastien, Christia- I 
ne Perreault, Claude Monette. j 
Monique Majeau. MM. Claude , 
Leduc et François Pageau.

LA CONSTRUCTION DE LA 
SECTION ACADEMIQUE DE 

L’ECOLE MERE-MARIE-ANNE 
EST ENCORE RETARDEE

Toutes les soumissions pré 
sentées étant plus élevées que 
le budget approuvé par le mi­
nistère de l’Education les com­
missaires de la régionale n’ont 
pas pu, lors de leur dernière 
assemblée, mercredi dernier ad­
juger le contrat pour la cons­
truction de la section académi­
que de l’Ecole Mère-Marie-An­
ne. Le budget prévu par le mi­
nistère de l’Education s'élève 
à $4.052.700 soit un montant de 
$903,200 pour la section des ate­
liers et un autre montant de 
$3.149,500 pour la section aca­
démique. Huit soumissions fu­
rent présentées mercredi der­
nier. La plus basse, celle de la 
firme Fernand-J. Labrosse Inc. 
s’élève à $3,269,815, soit $120.­
315 de plus que le budget ap­
prouvé par le ministère de l’E­
ducation. C'est la compagnie 
Shere Construction Ltée qui a 
présenté la soumission la plus 
élevée, soit $3.487,000

La construction de la section 
académique de l'Ecole Mère- 
Mario-Anne pourrait donc être 
retardée En effet, les commis­
saires de la régionale Dollard- 
des - Ormeaux n’ayant pu adju­
ger le contrat doivent faire par­
venir toutes les soumissions au 
ministère de l’Education pour 
étude. Si le ministère accepte 
de donner le contrat au plus 
bas soumissionnaire la construc­
tion ne sera pas retardée. Mais 
par contre s'il demande à la ré­
gionale de faire préparer des 
nouveaux plans ou de procéder 
à nouveau à des appels d’offre 
la construction pourrait être re­
tardée indéfiniment. Comme on 
le sait la régionale prévoyait 
prendre possession de la sec­
tion académique dès le mois de 
mars de la prochaine année.

Au cours de la même assem­
blée les commissaires ont adop­

té une résolution demandant au 
gouvernement de laisser aux 
Commissions scolaires au moins 
25% de l’imposition foncière. 
Comme on le sait depuis quel­
que temps les municipalités et 
plusieurs corps intermédiaires 
font pression auprès du gouver­
nement afin que celui-ci trouve 
des nouveaux moyens de finan­
cement pour les Commissions 
scolaires et qu’il laisse tout le 
champ de taxation sur les pro­
priétés aux municipalités.

Selon le président de la Com­
mission scolaire régionale Dol- 
lard-des-Ormeaux, M. Claude 
Hotte, et selon les autres com­
missaires également, le gouver­
nement devrait assurer un mini­
mum de 25% de l’imposition 
foncière aux commissions sco­
laires parce que de cette façon, 
selon eux, on incite davantage 
les contribuables à se préoccu­
per de la chose scolaire que 
s’ils avaient à payer des taxes 
indirectes pour le financement 
des commissions scolaires.

Faux chèques 
de voyageurs

Deux femmes ont été arrê­
tées la semaine dernière alors 
qu’elles tentaient d’échanger des 
faux chèques de voyageurs 
dans la municipalité de Sainte- 
Agathe. La police de l’endroit 
a contacté la sûreté municipale 
de Saint-Jérôme parce que ces 
deux femmes sont accusées d’a­
voir échangé cinq faux chèques 
à la Banque Provinciale et un 
nombre indéterminé à la Banque 
de Montréal. Elles ont égale­
ment échangé des faux chè­
ques de voyageurs pour un 
montant de $500. il Sa into-Adè­
le. Les deux femmes devaient

comparaître en Cour mardi der­
nier.

Deux morts 
à Terrebonne

Une collision impliquant trois 
véhicules a fait deux morts en 
fin de semaine dernière à Ter­
rebonne.

Les victimes sont M. Bernard 
Petitpas, 41 ans. domicilié au 
81 rue Rawlinson à Terrebon­
ne, ainsi que Mme Rita Berge­
ron. 44 ans, du 82 rue Rawlin- 
son. La tragédie est survenue 
sur la Montée Gascon à Terre­
bonne. Deux autres personnes 
ont été grièvement blessées 
dans cet accident.

MAISON A VENDRE
Maison à vendre à Val-Mo­
rin, située au centre du vil­
lage, près de l’église, six 
pièces, eau courante et 
chambre de bain. Aubaine. 
Cause de vente : règlement 
de succession. S'adresser à 
Montréal, tel. 334-3377.

AVIS DE DEMANDE 
D’ABANDON DE 

CHARTE 
PLACEMENTS 
“61” INC. 

“INVESTMENTS 
“61” INC."

AVIS est par les présen­
tes donné que Placements 
“61” Ine. — “Investments 
"61" Ine.", corporation cons­
tituée en vertu de la Loi des 
Compagnies du Québec, 
avant son siège social à St- 
Jérôme, dans le district de 
Terrebonne, s'adressera au 
secrétaire provincial de la 
Province de Québec pour 
obtenir la permission d’a­
bandonner sa charte sous 
les provisions de la Loi des 
compagnies de Québec.
Daté à St-Jérôme. 
ce 5e jour de mars 1968.

F.-J. LEGER, 
secrétaire.



Vous êtes invités par

DE STE-THERESE
S. s F. CLOTHING
À ACHETER VOS VÊTEMENTS DIRECTEMENT

DE LA MANUFACTURE
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VOICI LE PANNEAU - RECLAME QUE 
VOUS VOYEZ SUR LA GRANDE ROUTE

Nous avons à notre manufacture en tout temps, 
au-delà de 5,000 vêtements pour faire votre choix : 

Le plus grand assortiment de la région.

Jupes et 
pantalons 

pour dames

S. & F. CLOTHING CO. LTD,
JACQUES GRENIER, GERANT

20 ru® Hogua Té!» : 435-0313 Sainte-Thérèsa, Qué.

Voyez nos
pour

vêtements du printemps:
hommes et garçons

HABITS • IMPERMEABLES - PALETOTS - GILETS SPORT 
PANTALONS - CHANDAILS r....... ........

! OUVERT tous les jours
JEANS ■ CHEMISES I l«*V * 6 heures

: OUVERT vendredi
• COUPE-VENT - PYJAMAS ! jusqu'à 9 heures.
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